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1. Objet de l’enquête 

1. Le gouvernement a annoncé dans son accord de gouvernement du 

9 octobre 2014 qu’il élaborera un cadre législatif flexible, autorisant les 

évolutions technologiques en matière de constat et de recherche de la 

criminalité. La réglementation relative à l’utilisation et à l’installation de 

caméras de surveillance fera notamment l’objet d’une révision approfondie. 

2. Fin 2015, le gouvernement a édicté un certain nombre de mesures dans le 

cadre de la lutte contre le terrorisme dont l’extension du réseau de caméras 

avec reconnaissance des plaques d’immatriculation (ANPR) était un des fers 

de lance. 

3. La Commission d’enquête parlementaire chargée des attentats du 

22 mars 2016 a formulé la recommandation suivante : « La commission 

d’enquête insiste sur la nécessité d’optimiser l’ANPR (précision, interaction 

entre les services, appui fédéral, par exemple au sein des CIC, …) ». 

4. La police fédérale a rendu opérationnel le déploiement du système national 

ANPR fin 2017. Ce projet doit permettre à la police intégrée soit d’intervenir 

en temps réel, soit d’effectuer de meilleures et plus rapides recherches via 

le traitement en différé. 

5. Le 25 mai 2018, est entrée en vigueur la loi du 21 mars 2018 modifiant la loi 

sur la fonction de police (dénommée ci-après LFP), en vue de régler 

l’utilisation de caméras par les services de police, et modifiant la loi du 

21 mars 2007 réglant l’installation et l’utilisation de caméras de 

surveillance, la loi du 30 novembre 1998 organique des services de 

renseignement et de sécurité et la loi du 2 octobre 2017 réglementant la 

sécurité privée et particulière (MB du 16 avril 2018). 

6. Avant la modification légale précitée, l’utilisation de caméras en général, 

donc aussi par la police, était réglée par la loi sur les caméras lorsqu’elle en 

faisait usage dans le cadre de ses missions. Suite à la loi du 21 mars 2018, 

l’utilisation de caméras par les services de police a été sortie de la loi sur 

les caméras et son utilisation a été réglée par la LFP, ce qui avait été 

annoncé dans l’Accord de gouvernement de 2014. 

7. Par ces modifications légales, nous remarquons que les caméras intelligentes 

font leur apparition. Une ‘caméra intelligente’ est une caméra de 

surveillance qui comporte également des éléments et du logiciel qui, 

combinés ou non à des registres ou fichiers, peut traiter les images 

collectées de manière autonome ou non. 
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8. Lorsqu’une caméra ANPR1 lit une plaque d’immatriculation (dénommé ci-

après read) qui est par exemple signalée comme volée dans la banque de 

données nationale générale (BNG), un hit est créé. Un hit se produit donc 

sur la base de la corrélation2 d’informations policières. 

9. Dans des articles de presse, le déploiement du réseau de caméras a souvent 

été décrit comme le bouclier de caméras national qui doit permettre à la 

police de rechercher les grands criminels et les terroristes. 

2. Question d’enquête 

10. Vu les initiatives qui ont été prises depuis à propos du réseau ANPR, il a été 

décidé d’examiner l’efficience et la coordination au sein de la police 

intégrée sur le plan de l’opérationnalisation du projet national ANPR. 

11. Ceci a abouti à la question d’enquête suivante : 

Le fonctionnement de la police intégrée à propos du traitement des hits 

ANPR de plaques d’immatriculation volées. Il s’agit des hits provenant 

des caméras ANPR placées sur le territoire belge lors de la 1ère phase3. 

Remarque : Comme il ressort de la question d’enquête elle-même, 

l’intention était d’examiner le traitement des hits au sein de la police 

intégrée, mais à mesure que l’enquête avançait, il est assez rapidement 

apparu que la présente enquête se situait presque exclusivement au sein 

de la police fédérale. 

12. L’accent de cette enquête est mis sur le fonctionnement de la police dans le 

traitement des hits. Puisque les hits sont générés sur la base des banques de 

données policières, il ne peut pas être exclure que durant l’enquête, des 

aspects de traitement d’informations policières puissent également 

apparaître. 

 ···························  
1
 ANPR : Automatic NumberPlate Recognition. En français, on parle également de lecture automatisée des 

plaques d’immatriculation ou LAPI en abrégé. 

2
 La corrélation signifie dans ce contexte que les plaques d’immatriculation de divers fichiers sont comparées 

l’une à l’autre et correspondent. 

3
 Il s’agit de 172 caméras qui ont été installées aux passages des frontières, dans le domaine portuaire et 

autour des routes régionales, dans le cadre d’une des mesures du gouvernement dans la lutte contre le 

terrorisme, pour avoir prise sur les déplacements de personnes recherchées ou à suivre et pour mettre ces 

informations à disposition des fonctionnaires de police au niveau national conformément à la LFP. Cette 

première phase est également dénommée STRIX. 
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3. Explication du processus du traitement des hits 
ANPR et pertinence de l’enquête 

3.1 Préface 

13. Dans la phase préparatoire de cette enquête, quelques personnages-clés de 

la police fédérale ont été consultés afin de mieux cerner un certain nombre 

de concepts et processus. 

14. Le traitement des hits ANPR est un processus plutôt technique. Il semblait 

donc indiqué de s’arrêter d’abord sur un certain nombre de concepts et de 

donner quelques mots d’explication quant au processus lui-même dans les 

grandes lignes. 

3.2 Quelques concepts 

3.2.1 Définition et fonctionnement d’une caméra ANPR 

15. ANPR signifie Automatic NumberPlate Recognition et fonctionne en deux 

étapes. En premier lieu, la caméra ANPR reconnaîtra la plaque 

d’immatriculation à l’aide d’un lecteur de reconnaissance optique de 

caractères (Optical Character Recognition ou OCR). Cette reconnaissance ou 

cette lecture est également dénommée read. En second lieu, le read est 

comparé avec d’autres banques de données. Dans le cadre de cette 

enquête, il s’agit de la banque de données dans laquelle les plaques 

d’immatriculation volées sont reprises. 

3.2.2 Survenance du hit 

16. Lorsque la comparaison du read correspond à une plaque d’immatriculation 

volée ou en d’autres termes, lorsque les deux sont en corrélation, un hit se 

crée. Ce processus a lieu de manière entièrement automatisée et la fiabilité 

du hit dépend de divers éléments et nécessite un contrôle visuel4. 

17. Dans la présente enquête, l’accent a été mis sur le bouclier de caméras 

national, aussi appelé le STRIX5 national, dont les hits parviennent aux 

 ···························  
4
 À titre d’illustration, on donne l’exemple fictif dans lequel une caméra reconnaîtrait un E via l’OCR alors 

qu’il s’agit en réalité d’un F. 

5
 Le STRIX national est la première phase du projet ANPR. Bientôt, une deuxième phase sera déployée sur le 

plan opérationnel (dénommée ANPR Managed Services (AMS)). Pour plus d’informations sur l’AMS, nous 

renvoyons le lecteur au point 5.3.8 Perspectives d’avenir. 
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postes de travail des centres de communication provinciaux de la police 

fédérale (CIC)6. 

3.2.3 Rôle du CIC et pertinence de l’enquête 

18. Les CIC sont des dispatchings pour les services de police fédérale ainsi que 

pour les services de police locale qui souhaitent en faire usage7. Dans le 

cadre de cette enquête, il semblait donc utile de vérifier comment un CIC, à 

la lumière du fonctionnement intégré, traite un hit et comment les services 

de première ligne sont dispatchés et envoyés là-dessus. 

19. Puisque le projet ANPR est à la veille d’une nouvelle phase dans laquelle le 

STRIX national se fondra dans l’AMS8, la présente enquête peut être 

considérée comme une opportunité pour servir d’input ou de zérotage pour 

la suite de l’approche phasée. 

3.2.4 Traitement des hits conformément à la politique d’action et à la 
politique d’intervention 

20. Le contrôle visuel du hit se fait par un opérateur. Ce contrôle visuel 

implique que l’opérateur va comparer l’image de la caméra avec la plaque 

d’immatriculation signalée. Si l’opérateur estime que les deux 

correspondent, on peut affirmer que le hit est confirmé ; si tel n’est pas le 

cas, on parle de lecture incorrecte ou misread. 

21. En cas de hit confirmé9 (c.-à.-d. qu’il s’agit effectivement de la plaque 

d’immatriculation signalée en question), à tout le moins une fiche de cet 

événement devrait être créée conformément à la politique d’action. En 

outre, la politique d’action prévoit, selon la gravité du vol, que le service de 

 ···························  
6
 Les CIC se trouvent au sein du Service d’information et de communication de l’arrondissement (SICAD) géré 

par un directeur coordinateur. Créé dans la foulée de l’optimalisation de la Police Fédérale et de la refonte 

des arrondissements judiciaires, le Service d’information et de communication de l’arrondissement (SICAD) a 

pour vocation de fournir « la bonne information au bon moment » – au bénéfice à la fois du service policier 

opérationnel intervenant en situation d’urgence, du service appuyant les processus « aide aux contrôles » ou 

« aide aux enquêtes » et des autorités de police administrative et judiciaire –, et ce dans l’optique de fournir 

à la population un service optimal, guidé par une information de qualité. Source : 

https://www.police.be/5998/fr/a-propos/commissariat-general/les-directions-de-coordination-et-dappui-

deconcentrees. 

7
 Certaines zones de police dispatchent elles-mêmes leurs propres équipes d’intervention, la plupart des 

zones de police laissent le dispatching de leurs équipes d’intervention au CIC de la province à laquelle elles 

appartiennent. 

8
 ANPR Managed Services. Pour plus d’informations sur l’AMS, nous renvoyons le lecteur au point 5.3.8 

Perspectives d’avenir. 

9
 Voir la note émanant de la police fédérale CG-2017/5048 du 10 novembre 2017 ayant pour objet 

« Opérationnalisation du système national ANPR ». 

https://www.police.be/5998/fr/a-propos/commissariat-general/les-directions-de-coordination-et-dappui-deconcentrees
https://www.police.be/5998/fr/a-propos/commissariat-general/les-directions-de-coordination-et-dappui-deconcentrees
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police ayant saisi cette plaque d’immatriculation dans l’ANG soit informé 

par mail de cet événement. 

22. Ensuite, en fonction des informations disponibles et des équipes disponibles, 

il faut vérifier quelle sorte d’intervention doit être effectuée conformément 

à la politique d’intervention. Cette politique, qui est établie de manière 

locale, détermine comment, si, par qui et quand on intervient. La vitesse 

d’intervention ainsi que le nombre d’équipes dépendront de la gravité des 

faits sous-jacents au hit. 

23. La politique d’action décrite supra a été établie par un groupe de travail 

national police et justice, le déploiement de la politique d’intervention est 

une responsabilité locale10. 

4. Méthodologie et calendrier 

4.1 Ensemble de données (phase 1) 

24. L’enquête s’est effectuée en plusieurs phases. Dans la phase 1, un ensemble 

de données a été composé par la Direction de l’information policière et des 

moyens ICT (voir infra) reprenant tous les hits des plaques d’immatriculation 

volées et des véhicules connus dans le système durant UN mois. À partir de 

cet ensemble de données, l’inventaire a été dressé des plaques 

d’immatriculation qui étaient apparues plusieurs fois et qui offraient des 

possibilités d’analyser les processus policiers dans la phase 2, notamment 

par l’enquête de terrain. 

25. On a sciemment choisi cet ensemble de données parce qu’une caméra ANPR 

lit des plaques d’immatriculation et qu’il est logique que lorsque celles-ci 

sont signalées volées, on s’attend bel et bien à une action policière. 

Lorsqu’un véhicule est volé avec la plaque d’immatriculation y apposée, tant 

le véhicule que la plaque d’immatriculation sont signalés. Lorsque seule une 

plaque d’immatriculation est volée, seule la plaque d’immatriculation est 

signalée. Dans les deux cas, il est toutefois toujours question d’un vol. 

26. Dans l’enquête elle-même, on ne parle que de plaques d’immatriculation, 

parce que ce sont toujours les plaques d’immatriculation qui sont lues par 

les caméras ANPR pour créer des hits. Il peut donc arriver que le véhicule 

soit également volé. Le véhicule lui-même est alors signalé à l’aide du 

numéro de châssis, toutefois, un numéro de châssis est sans pertinence pour 

une caméra ANPR. Le hit ne peut voir le jour que sur la base de la 

corrélation entre la plaque d’immatriculation lue et la plaque 

d’immatriculation signalée. 

 ···························  
10

 Voir la note émanant de la police fédérale CG-2017/5048 du 10 novembre 2017 ayant pour objet 

« Opérationnalisation du système national ANPR ». 
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27. L’ensemble de données a été obtenu de la Direction de l’information 

policière (Dir/Biops) et est composé pour la période du 29 mai 2020 au 

29 juin 2020. 

4.2 Enquête de terrain (phase 2) 

28. L’enquête de terrain se situait principalement au niveau des dispatchings de 

la police fédérale (CIC), puisque les hits aboutissent là dans le cadre de 

cette enquête. Aussi, quelques services de la police fédérale de la route ont 

été interrogés parce que ces hits ont vu le jour sur leur territoire (voir aussi 

la note en bas de page 3). 

29. Pour préparer chaque enquête de terrain, on a transmis aux CIC respectifs la 

liste des hits les plus fréquents ainsi qu’un questionnaire. 

30. Le questionnaire visait principalement le processus de traitement des hits, la 

coordination/le flux d’informations et la politique d’information. À l’aide 

des plaques d’immatriculation transmises qui ont donné lieu à des hits 

plusieurs fois, la théorie pouvait être comparée à la pratique locale. 

4.3 Principe du contradictoire 

31. À l’issue de l’enquête, dans le cadre du principe du contradictoire, les 

constatations ont été transmises au commissaire général avec la demande de 

bien vouloir faire parvenir ses éventuelles remarques. 

32. Il ressort de la réponse générale du commissaire général que les 

constatations de la présente enquête permettront d’optimiser le 

fonctionnement du réseau ANPR. Un certain nombre de remarques 

spécifiques ont également été formulées ainsi que les évolutions que le 

réseau ANPR a connues depuis la clôture de l’enquête. 

33. Pour une lecture claire et fluide, les remarques spécifiques seront reprises 

en note de bas de page aux passages concernés précédées de la mention 

« Réponse du commissaire général dans le cadre du principe du 

contradictoire ». Dans la réponse aux notes de bas de page 16 et 33, le 

Comité permanent P a jugé utile de fournir des explications/réactions 

supplémentaires. 

4.4 Communication du rapport à l’Organe de contrôle de 
l’information policière 

34. Préalablement à sa transmission à la Commission de suivi parlementaire, le 

présent rapport d’enquête a été envoyé à l’Organe de contrôle de 

l’information policière (COC) pour que celui-ci puisse en prendre 

connaissance et/ou y formuler d’éventuelles remarques dans le cadre des 

aspects touchant à ses champs de compétences. 
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5. Analyse 

5.1 Nombre de caméras ANPR 

35. Un premier constat est qu’il y a d’énormes différences régionales dans le 

nombre de caméras ANPR. La Flandre a, au moment de l’enquête, 

significativement plus de caméras ANPR que la Wallonie. 

5.2 Ensemble de données 

36. L’ensemble de données a généré 859 hits pour la période demandée. Afin de 

pouvoir confirmer un hit, chaque hit devait être soumis à un contrôle visuel. 

Concrètement, cela signifiait que chaque photo devait être regardée pour 

vérifier d’une part, le code de pays11 et d’autre part, si les caractères de la 

plaque d’immatriculation lue correspondaient à 100% avec la plaque 

d’immatriculation signalée comme volée dans les fichiers de la police. Ce 

contrôle visuel est nécessaire, comme nous l’avons déjà dit, pour pouvoir 

apprécier la correction du hit et pour pouvoir parler d’un hit confirmé ou 

non. 

37. Tous les 859 hits n’ont pas été soumis à un contrôle visuel, mais bien ceux 

qui fournissaient à plusieurs reprises un hit durant la période et 

apparaissaient donc souvent sur la liste de 859 hits. Ceci a donné lieu à une 

nouvelle liste de 33 plaques d’immatriculation qui étaient pertinentes pour 

l’enquête parce qu’on pouvait à propos de cette liste de plaques 

d’immatriculation se demander comment il était possible qu’elles 

continuent à fournir des hits et pourquoi on n’a pas procédé à l’interception 

et/ou au désignalement ? 

38. Après le contrôle visuel de la liste des 33 plaques d’immatriculation qui 

apparaissaient à plusieurs reprises, il est apparu que 12 plaques 

d’immatriculation correspondaient, sur le plan des caractères (chiffres et 

lettres) avec la plaque d’immatriculation volée introduite dans la BNG, les 

21 plaques d’immatriculation restantes semblaient être des reads inexacts12. 

Ces 12 plaques d’immatriculation pouvaient donc être confirmées comme 

hit. Il s’agissait de SEPT plaques d’immatriculation belges et CINQ plaques 

d’immatriculation étrangères13. Dans ces 12 plaques d’immatriculation, il 

était aussi question de vol du véhicule dans QUATRE cas. 

39. Ces 12 plaques d’immatriculation ont créé plusieurs hits en Belgique durant 

la période du 29 mai 2020 au 29 juin 2020. Dans les tableaux joints en 

 ···························  
11

 S’agit-il d’un véhicule inscrit en Belgique ou s’agit-il d’un véhicule inscrit à l’étranger ? 

12
 Le numéro 61 donne davantage d’explications sur les reads erronés. 

13
 Les véhicules étrangers appartenant à la zone Schengen qui sont signalés comme volés dans le pays 

d’inscription peuvent également générer des hits. 
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annexe 1, on retrouve un relevé par plaque d’immatriculation. Ce relevé 

donne une image des moments où les plaques d’immatriculation signalées 

comme volées avec comme mesure ‘saisir’ sont entrées comme hit chez les 

CIC respectifs. Ce relevé indique également le moment, la localisation, le 

sens de circulation de la plaque d’immatriculation lue. Pour protéger ces 

données à caractère personnel, dans la suite du rapport, seules des données 

dépersonnalisées seront indiquées. 

40. Les tableaux indiquent également la date du signalement. Il s’agit toujours 

de plaques d’immatriculation qui ont été volées. Si le véhicule a également 

été volé, ceci est également mentionné au tableau. Selon les tableaux 5, 9, 

11 et 12, il semble y avoir des hits qui datent d’avant la date de 

signalement. L’explication est qu’à partir du moment où une plaque 

d’immatriculation est signalée, la requête de l’ensemble de données pour 

cette enquête a cherché les corrélations dans la période demandée (du 

29 mai 2020 au 29 juin 2020). Si la date de signalement se trouve dans la 

période demandée, les corrélations préalables à la date de signalement sont 

également créées, mais ces hits n’apparaissent pas comme un hit sur un 

poste de travail. En effet, seuls les hits créés à partir de la date de 

signalement apparaissent en temps réel sur les postes de travail. Les hits 

qui, sur la base de la requête de cette enquête, sont apparus préalablement 

à la date de signalement sont néanmoins repris dans le tableau ci-dessous, 

mais sont barrés. Ces hits barrés ne sont donc pas présentés comme hit sur 

les postes de travail. Il est toutefois toujours possible de générer ces hits a 

posteriori, ce qui est apparu de l’enquête et peut être pertinent pour 

l’enquête. Voir à ce sujet aussi la rubrique 6.5 Approche orientée par les 

informations. 

41. À titre d’illustration, nous joignons ci-dessous le tableau le plus pertinent, à 

savoir le tableau 5. La plaque d’immatriculation de ce véhicule a créé, dans 

la seule province du Hainaut, 29 hits dont 22 hits après la date de 

signalement et ceci toujours au même passage de frontière. En outre, nous 

avons remarqué que tous ces hits se situaient entre 03h40 et 04h17. Les 

premiers SEPT se situent avant la période de signalement. Ils sont donc 

apparus a posteriori suite à la requête de l’ensemble de données et ont été 

barrés. Pour plus d’informations, nous renvoyons le lecteur au numéro 36. 

Tableau 5 :  Relevé des HITS de la plaque d’immatriculation 5 en Belgique 

durant la période du 29 mai 2020 au 29 juin 2020 

Plaque d’immatriculation belge 5 signalée depuis le 05-06-2020 avec comme mesure ‘saisir’ 

N  Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 30/05/2020 à 03h47  Frontière direction la France Hainaut 

2 31/05/2020 à 03h44  Frontière direction la France Hainaut 

3 01/06/2020 à 03h54  Frontière direction la France Hainaut 

4 02/06/2020 à 03h48 Frontière direction la France Hainaut 
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5 03/06/2020 à 03h59 Frontière direction la France Hainaut 

6 04/06/2020 à 03h46 Frontière direction la France Hainaut 

7 05/06/2020 à 03h54 Frontière direction la France Hainaut 

8 07/06/2020 à 03h57 Frontière direction la France Hainaut 

9 08/06/2020 à 04h08 Frontière direction la France Hainaut 

10 09/06/2020 à 0h57 Frontière direction la France Hainaut 

11 11/06/2020 à 04h02 Frontière direction la France Hainaut 

12 12/06/2020 à 03h54 Frontière direction la France Hainaut 

13 13/06/2020 à 03h58 Frontière direction la France Hainaut 

14 14/06/2020 à 04h04 Frontière direction la France Hainaut 

15 15/06/2020 à 03h52 Frontière direction la France Hainaut 

16 16/06/2020 à 03h48 Frontière direction la France Hainaut 

17 17/06/2020 à 03h40 Frontière direction la France Hainaut 

18 18/06/2020 à 04h00 Frontière direction la France Hainaut 

19 19/06/2020 à 04h05 Frontière direction la France Hainaut 

20 20/06/2020 à 03h54 Frontière direction la France Hainaut 

21 21/06/2020 à 03h49 Frontière direction la France Hainaut 

22 22/06/2020 à 03h57 Frontière direction la France Hainaut 

23 23/06/2020 à 04h17 Frontière direction la France Hainaut 

24 24/06/2020 à 04h01 Frontière direction la France Hainaut 

25 25/06/2020 à 03h45 Frontière direction la France Hainaut 

26 26/06/2020 à 03h53 Frontière direction la France Hainaut 

27 27/06/2020 à 03h29 Frontière direction la France Hainaut 

28 28/06/2020 à 03h58 Frontière direction la France Hainaut 

29 29/06/2020 à 03h49 Frontière direction la France Hainaut 

 

42. Le tableau 5 ci-dessus révèle un schéma de déplacement clairement 

similaire de la plaque d’immatriculation concernée tant dans le temps 

(moment du jour) que dans l’espace. 

5.3 Enquête de terrain 

5.3.1 Préface 

43. Sur la base des 12 plaques d’immatriculation qui ont généré un hit plusieurs 

fois dans les divers CIC14, ces hits ont ensuite été analysés en interrogeant 

les CIC concernés pour savoir comment ces hits ont été traités sur le plan 

policier. Comment ces hits parviennent-ils au CIC, qui assure leur suivi, 

comment y réagit-on sur le plan policier ? En d’autres termes, le but de 

l’enquête de terrain est l’analyse du processus de traitement des hits à 

travers des cas concrets. 

 ···························  
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 Les CIC concernés sont : le Limbourg, Anvers, la Flandre orientale, la Flandre occidentale, le Hainaut. Le 

CIC de la province de Liège a également été repris dans l’enquête de terrain. Dans la phase préparatoire, le 

CIC du Brabant flamand a été visité. 
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44. Préalablement à l’interrogation sur le terrain, les CIC ont été mis en 

possession des hits ainsi que d’un questionnaire. Le questionnaire visait 

principalement les aspects de politique et de processus, l’échange 

d’informations, les mécanismes de coordination et les propositions 

d’amélioration. En parcourant les plaques d’immatriculation transmises, la 

théorie a pu être confrontée aux usages locaux. Afin de pouvoir évaluer ces 

usages locaux au niveau de la rue, certains services de la police fédérale de 

la route ont également été interrogés. La raison en est que presque toutes 

les caméras de la première phase du projet ANPR sont placées sur des 

autoroutes pour lesquelles la police fédérale de la route est territorialement 

compétente. 

5.3.2 Approche organisationnelle 

5.3.2.1 Préface 

45. Il apparaîtra de l’analyse ci-dessous que le traitement des hits dans la 

présente enquête se limite presque exclusivement au niveau de la police 

fédérale. 

5.3.2.2 Niveau national 

46. Dans la présente enquête, il est apparu plusieurs fois que le niveau national 

où se situe le projet ANPR met presque exclusivement l’accent sur les 

aspects techniques et pas sur leur déploiement opérationnel. L’illustration 

en est que le niveau national a développé une politique d’action, mais que 

son contenu opérationnel, plus précisément le déploiement d’une politique 

d’intervention, a été laissé au niveau local où l’on peut tenir compte des 

besoins et capacités locaux. Le fil rouge d’une telle approche crée des 

frustrations sur le terrain parce qu’on y est confronté avec les hits et qu’on 

doit alors les traiter sur le plan opérationnel. L’approche du projet national 

n’est pas vécue sur le terrain comme l’exemple type de l’approche par 

projet parce que tous les intéressés n’ont pas été impliqués. 

47. Le mandat des responsables de projet nationaux ne semble pas être toujours 

aussi clair et en outre, il est apparu qu’à brève échéance, il y avait une 

rotation du personnel au niveau des personnages-clés au sein du projet 

national. Il a également été constaté que pour certains aspects technico-

opérationnels, on continuait, dans la police fédérale, à faire appel à 

l’expertise de ces personnages-clés et leur connaissance end-to-end malgré 

leur départ. À ce sujet, il a également été indiqué que la connaissance end-

to-end était essentielle à propos du projet ANPR vu la complexité des 

aspects techniques, juridiques et policiers15 dont il faut tenir compte. 

 ···························  
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 Les aspects policiers sont e.a. l’intervention, la recherche, la gestion de l’information, la collaboration 

policière internationale, le fonctionnement du SICAD, … 
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5.3.2.3 CIC 

48. La manière dont on effectue le suivi des hits au sein des CIC diffère d’un CIC 

à l’autre. Dans certains CIC, les ordinateurs sur lesquels parviennent les hits 

sont pourvus en personnel 24/7 et le traitement des hits ANPR est une tâche 

exclusive d’un opérateur. 

49. Certains CIC16 ont élaboré un Real Time Intelligence Center17 (RTIC) dont fait 

également partie le traitement des hits ANPR. Dans un tel cas, il a été 

constaté que le traitement des hits est effectué de manière plus approfondie 

parce qu’on peut également consulter d’autres banques de données dans un 

RTIC et, le cas échéant, enrichir le hit d’informations supplémentaires. Pour 

plus d’informations sur le RTIC, voir aussi le point 5.3.5 Mécanismes de 

coordination. 

50. Les CIC sont souvent confrontés à un déficit en personnel, de sorte qu’en 

réalité, la fonction d’ANPR semble tomber en premier lieu en faveur du 

dispatching. Plusieurs répondants ont indiqué que le dispatching18 était le 

premier cœur de métier d’un CIC. 

51. Un CIC a fait entendre tout simplement ne pas accomplir la fonction de 

traitement des hits ANPR. Il y a bien des hits qui parviennent à ce CIC, mais 

le poste de travail n’est pas occupé. La raison invoquée est que le système 

ne serait pas suffisamment fiable. Cet avis est partagé au sein de la police 

locale où l’on affirme qu’il y a des risques de dispatcher des équipes sur des 

hits non fiables. On vise ici surtout le grand pourcentage fréquent de 

lectures erronées par les caméras.19 

52. En ce qui concerne l’utilisation de personnel et de compétences en matière 

de traitement des hits, il semble également y avoir des différences. Dans 

 ···························  
16

 Réponse du commissaire général dans le cadre du principe du contradictoire : Certains SICAD au lieu de 

certains CIC ont élaboré un Real Time Intelligence Center (trad. libre). 

17
 Plusieurs répondants se sont référés à un RTIC et il a été indiqué qu’un groupe de travail présidé par le 

DirCo de la province d’Anvers s’occupe actuellement de la concrétisation des fonctionnalités. Réponse du 

commissaire général dans le cadre du principe du contradictoire : L’étude du groupe de travail est terminée 

et communiquée à tous les intéressés (trad. libre). Explications supplémentaires du Comité permanent P : 

D’une prise de contact avec DRI, il s’avère que le groupe de travail cité a entre-temps fait une analyse des 

fonctionnalités RTIC et que cette analyse a été transmise au commissaire général. Actuellement, il est 

examiné au niveau du commissaire général quelles décisions peuvent être prises afin que les fonctionnalités 

puissent être concrétisées au sein d’un RTIC. 

18
 Par dispatching, on vise l’envoi d’équipes d’intervention dans le cadre de l’aide d’urgence comme par 

exemple des accidents de roulage, des vols, des attaques, … suite à des appels 101. 

19
 Réponse du commissaire général dans le cadre du principe du contradictoire : En principe, des lectures 

erronées ne peuvent pas conduire à un dispatching fautif étant donné que chaque lecture doit être vérifiée 

visuellement par un opérateur (trad. libre). 
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certains CIC, le traitement des hits ANPR est effectué par du personnel qui a 

sciemment pu postuler pour une telle fonction. Inversement, il arrive que le 

traitement des hits ANPR soit assuré par du personnel qui vient directement 

de l’école de police sans aucun arrière-plan de police. Ces jeunes membres 

du personnel souhaitent souvent viser d’autres fonctions le plus rapidement 

possible par mobilité. Cela signifie une grande et rapide rotation du 

personnel, ce qui a des implications sur l’élaboration durable de la 

fonctionnalité de traitement des hits. 

53. Il a également été constaté que la manière dont les CIC dispatchent les 

équipes sur le terrain varie énormément d’un CIC à l’autre. Dans un CIC, 

toutes les équipes d’intervention de la police locale sont dispatchées depuis 

le CIC, alors que dans d’autres CIC ce n’est pas le cas20 21. 

5.3.3 Approche sur le plan politique 

54. Sous l’impulsion d’un groupe de travail police – justice, une politique 

d’action nationale22 a été développée en cas des hits. C’est en fonction de la 

gravité des faits que les QUATRE possibilités suivantes se présentent :  

 

• classer sans suite (au niveau du CIC) ; 

• envoyer un mail au service de police responsable du signalement ; 

• créer un événement dans le CIC23 ; 

• combiner l’envoi d’un mail à la création d’un événement. 

55. Conformément à cette politique d’action, pour les hits des plaques 

d’immatriculation volées, à tout le moins un événement devrait être créé 

parce que la mesure lors d’une plaque d’immatriculation signalée prescrit 

que la plaque d’immatriculation doit être saisie. Si le vol de la plaque 

d’immatriculation a été qualifié de vol grave, il faut alors tant envoyer un 

mail que créer un événement. Si tant la plaque d’immatriculation que le 

véhicule ont été volés, il faut alors toujours envoyer un mail et créer un 

 ···························  
20

 Cette constatation a déjà été commentée par le Comité permanent P dans l’enquête de contrôle 

Implémentation de la MFO-7 et du manuel « Poursuite et interception de véhicules ». 

21
 Réponse du commissaire général dans le cadre du principe du contradictoire : Le modèle de choix du 

dispatching est repris dans la Circulaire GPI 49 du 19 mai 2006 relative au plan de services des Centres 

d’Information et de Communication. Une zone de police décide elle-même si elle opte pour un dispatching 

autonome (remote) ou si elle sous-traite cette tâche au CIC (trad. libre). 

22
 Voir la note émanant de la police fédérale CG-2017/5048 du 10 novembre 2017 ayant pour objet 

« Opérationnalité du système national ANPR ». 

23
 Suite à la fiche d’événement créée, selon la politique d’intervention déterminée par le service de police 

en question, une équipe pourrait être dispatchée vers cet événement. 
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événement. Il est toutefois apparu de la présente enquête que l’envoi d’un 

mail n’était plus, le cas échéant, systématiquement appliqué. 

56. La politique d’action développée sur le plan national concerne une donnée 

automatisée et ne conduira en tant que telle pas à un contrôle ou une 

interception. Pour ce dernier, c’est en effet la politique d’intervention qui 

importe. Cette politique détermine comment, si, par qui et quand on 

intervient, et dépend tant des accords pris localement que des possibilités 

d’intervention au moment-même, lisez la disponibilité des équipes sur le 

terrain. 

57. Il ressort de l’enquête de terrain que le déploiement d’une politique 

d’intervention n’est pas évident au sein de l’ensemble du paysage policier. 

Ainsi, il a été affirmé que lors de la conception du projet national ANPR, il 

n’a pas ou insuffisamment été tenu compte des implications du traitement 

des hits sur le terrain. Dès que le système des hits a été opérationnel, les 

CIC y ont soudainement été confrontés. Ceci sans plan pensé au préalable et 

supporté (sur le plan national) pour savoir comment une éventuelle 

intervention sur le terrain devait avoir lieu. 

58. Un autre répondant du terrain indique qu’en raison de l’absence de politique 

opérationnelle centrale, il ne peut être question d’un bon traitement des 

hits. Selon ce même répondant, il est incompréhensible qu’on permette une 

approche opérationnelle différenciée pour un réseau développé sur le plan 

national. Selon ce répondant, la triste réalité est donc qu’on donne au 

niveau provincial sa propre mise en œuvre opérationnelle au traitement de 

hits. Il s’ensuit que chaque province détermine sa propre politique, ce qui 

revient en réalité à un paysage policier très éparpillé qui empêche une 

approche cohérente. Cela crée également des problèmes potentiels en ce 

qui concerne la politique d’action à effectuer en cas d’intervention 

interprovinciale suite à un hit ANPR24. 

59. Indépendamment de cette approche policière éparpillée, il semble toutefois 

qu’au niveau provincial, on est bel et bien demandeur d’une politique 

uniforme et il semble que dans les diverses provinces, il y ait des accords 

verbaux qui aient été pris. Suite à cela, le traitement des hits a lieu selon un 

modus vivendi mais pas selon des accords formels. Dans une province, ceci 

ressort en tout cas de notre enquête de terrain, un protocole d’accord a été 

conclu avec les services de première ligne tant au niveau fédéral qu’au 

niveau local au sein de cette province. Dans la phase préparatoire de notre 

enquête, il semblait également qu’un protocole d’accord formel similaire ait 

été conclu dans une autre province. Puisque dans la présente enquête, 

 ···························  
24

 Voir aussi l’enquête de contrôle Implémentation de la MFO-7 et du manuel « Poursuite et interception de 

véhicules ». 



 

 

15/45 

  

toutes les provinces n’ont pas été examinées, il serait possible que d’autres 

protocoles d’accord similaires aient été conclus. 

5.3.4 Processus du traitement des hits 

5.3.4.1 Traitement en temps réel 

60. Il apparaît très clairement de l’interrogation sur le terrain que le traitement 

des hits fonctionne ou tombe selon qu’il y ait ou non du personnel sur le 

poste de travail où aboutit le hit. Il a déjà été mentionné qu’il y a de 

grandes différences dans les effectifs des postes de travail où les hits 

aboutissent (cf. le point 4.2.2. Approche organisationnelle). 

61. Lorsqu’un hit parvient sur un poste de travail, on doit d’abord comparer 

visuellement la photo de la plaque d’immatriculation avec les données de 

signalement dans la BNG. Ceci pour filtrer les reads erronés avant de 

transmettre le hit aux équipes sur le terrain. Beaucoup de répondants 

indiquent qu’il y a un très haut pourcentage de reads erronés. Les 

répondants ont indiqué divers pourcentages, mais le plus haut a quand 

même été évalué à 80%25. Si la comparaison visuelle de la photo correspond 

exactement avec les données du signalement, on parle d’un read correct ou 

confirmé. Nous souhaitons toutefois ici souligner que le pourcentage de 

fautes pour le nouveau système, à savoir l’AMS qui devra prochainement 

être mis en place, serait selon les répondants beaucoup plus bas. Ceci sera 

en tout cas une amélioration, puisque dans la première phase du projet 

ANPR dans laquelle se situe la présente enquête, le nombre de reads erronés 

est très élevé. On se réfère à ce sujet au point 5.2. Analyse de l’ensemble 

de données. 

62. Lorsque la comparaison visuelle donne un read correct, le but est de presque 

toujours dispatcher le hit vers une équipe de la police fédérale de la route26. 

Si le hit se produit sur une caméra placée à la frontière en direction de 

l’étranger, les répondants indiquent que presque rien ne se passe suite à 

cela. La raison en est que le véhicule ne se trouve de toute façon plus sur le 

territoire belge immédiatement après le hit. Parfois, les dispatchings 

policiers étrangers sont informés, mais ceux-ci ne semblent pas toujours être 

parties demanderesses de ces informations. Il a été indiqué que la 

conclusion d’accords formels pour le traitement des hits avec les services de 

police étrangers constituerait un point d’amélioration. 

 ···························  
25

 Ce pourcentage est, selon les répondants, une supposition et concerne les caméras placées dans la 

première phase. 

26
 Ceci parce que la présente enquête traite de la première phase (STRIX) et que les hits se sont presque tous 

produits sur le territoire de la police fédérale de la route, lisez l’autoroute. 
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63. En cas de read correct avec possibilités d’interception sur le territoire 

belge, une éventuelle interception dépendrait en outre de la capacité 

disponible des équipes sur le terrain ainsi que de la position des équipes par 

rapport à la localisation du hit. Un répondant a indiqué que la police 

fédérale de la route prévoit une capacité judiciaire supplémentaire qui sera 

également chargée, le cas échéant, du traitement des hits. 

64. Les répondants ont laissé entendre que la transmission d’un hit aux équipes 

sur le terrain depuis le CIC ne fait toutefois pas vraiment l’objet d’une suite. 

Un feedback fréquent que reçoit le dispatching de l’équipe sur le terrain est 

que le hit a été repris dans le schéma de la patrouille. Un répondant a 

indiqué que cela est compris comme « nous n’en faisons rien ». 

65. Souvent, les fiches CAD27 sont clôturées avec la mention aucune équipe 

disponible. En réalité, cela signifie presque qu’en fait, rien n’est fait en 

temps réel avec le hit. 

66. Certains répondants ont indiqué que le caractère facultatif de dispatcher 

des équipes sur les hits implique des risques parce qu’en effet, des 

informations sont disponibles au sein du CIC qui pourraient éventuellement 

mener à éclaircir un fait. Inversement, un répondant a indiqué que le grand 

pourcentage de reads erronés est aussi risqué, tant pour l’équipe sur le 

terrain que pour la personne interceptée. L’argumentation pour cela est que 

l’équipe doit en effet prendre des risques inutiles. Si la personne 

interceptée réagit de manière étrange pour l’une ou l’autre raison, ceci 

pourrait également avoir des implications sur les techniques d’intervention à 

appliquer. 

67. Il est apparu de l’enquête de terrain que les hits confirmés de plaques 

d’immatriculation volées n’étaient pas toujours ce qu’ils semblaient être. 

Un hit confirmé ne veut pas dire automatiquement que le voleur ou le 

receleur se trouve derrière le volant. À titre d’illustration de cela, nous nous 

référons au tableau 2. Il ressort de ce tableau que ce véhicule a créé 36 hits 

dans les provinces de Hainaut, Flandre orientale, Flandre occidentale et 

Anvers, tant aux passages de frontières qu’au sein du pays. Ces hits ont été 

créés entre le 5 juin 2020 et le 29 juin 2020. Le 8 juin 2020, le conducteur 

de ce véhicule a été contrôlé par la police fédérale de la route. Il est apparu 

de ce contrôle que le titulaire du véhicule, après la déclaration de vol de la 

plaque d’immatriculation, n’était pas encore en possession d’une nouvelle 

plaque d’immatriculation et roulait avec des doubles de la plaque 

d’immatriculation signalée. Malgré le contrôle du 8 juin 2020, la plaque 

d’immatriculation pouvait continuer à créer des hits à travers les diverses 

 ···························  
27

 Une fiche CAD est une fiche qui est rédigée par le CIC conformément à la politique d’action si un 

événement doit être créé. 
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provinces et aux passages de frontières tant avec la France qu’avec les Pays-

Bas. Selon les répondants, il ne s’agit pas d’un fait unique. 

68. Il est également apparu de l’enquête de terrain que les hits sur des plaques 

d’immatriculation néerlandaises, malgré des reads apparemment corrects, 

ne menaient souvent pas à une confirmation du hit après contrôle visuel du 

hit. Ceci a été indiqué par plusieurs répondants et a pour conséquence que 

de telles plaques d’immatriculation néerlandaises continuent à générer des 

hits. À titre d’illustration, nous nous référons ici aux tableaux 1, 6 et 8. 

Cette problématique semblait suffisamment connue des répondants. 

69. Dans le prolongement de ce qui précède, les répondants ont souvent indiqué 

que les hits devraient être traités en déterminant la priorité. Chaque hit ne 

nécessite en effet pas des recherches de police urgentes. Les hits sur la base 

de plaques d’immatriculation qui ont été signalées depuis longtemps dans la 

BNG peuvent alors, selon la raison du signalement et les mesures à prendre, 

se voir attribuer une priorité plus faible. On nomme ce principe de 

détermination de priorité downscaling. Ce principe serait implémenté à 

terme. 

5.3.4.2 Circulation de l’information 

70. Le système de mailing national prévu (voir le point 5.3.3. Approche sur le 

plan politique), dans lequel l’unité du signalement est automatiquement 

mise au courant de la création du hit a été désactivé. Le motif en était que 

les unités en question étaient inondées de mails. 

71. Deux répondants ont indiqué que malgré l’arrêt de ces mails automatiques, 

ils continuent eux-mêmes à informer l’unité qui a fait le signalement. Ces 

répondants ont pris eux-mêmes cette initiative parce qu’ils estimaient 

qu’une telle information sur le hit était essentielle pour le fait, en l’espèce 

un vol, qui est à la base du signalement. En outre, ils ont indiqué qu’une 

telle information doit être actée dans un procès-verbal subséquent et que 

pour cela, ils poussent eux-mêmes l’information vers l’autorité qui a signalé. 

72. Il est souvent indiqué qu’il n’est pas nécessaire, en cas de hit, d’informer un 

autre CIC ou les services de police étrangers. Si le véhicule fait un hit dans 

une autre province ou à l’étranger, ce sera également remarqué là-bas28. En 

outre, il est indiqué que les services de police étrangers ne semblent pas 

toujours intéressés par les informations relatives au hit transmises. 

5.3.4.3 Approche proactive guidée par l’information 

 ···························  
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 Un véhicule volé et une plaque d’immatriculation volée sont toujours signalés pour la totalité de la zone 

Schengen. 
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73. Le traitement des hits au niveau du CIC se limite presque exclusivement au 

traitement en temps réel. Le personnel qui occupe les postes de travail sur 

lesquels aboutissent les hits ne s’occupe pas d’analyser les hits anciens en 

vue d’éventuelles interceptions futures. On ne va, par exemple, pas 

chercher à procéder à l’interpellation via un certain schéma de déplacement 

(heure, lieu et sens de circulation) avec une certaine probabilité. Cet aspect 

a pourtant été vérifié à travers les plaques d’immatriculation transmises. 

74. Un traitement de hit en temps réel, par lequel on entend le contrôle visuel 

de la plaque d’immatriculation ainsi que la consultation des bases de 

données disponibles ne prend pas beaucoup de temps dans la plupart des 

CIC. En outre, les répondants indiquent que le nombre de hits n’est pas si 

élevé, de sorte que la charge de travail se révèle mieux qu’ils ne s’y 

attendaient pour l’instant. À ce sujet, il faut toutefois remarquer qu’il s’agit 

de la situation actuelle et qu’il n’est pas tenu compte de la charge de travail 

qui leur viendra à l’avenir dès que les caméras de la police locale seront 

également placées sur le serveur. On se réfère à ce sujet à l’implémentation 

de l’AMS29. 

5.3.5 Mécanismes de coordination 

75. Il apparaît également qu’il n’y a pas d’interaction structurelle entre les CIC 

et les CIA bien que les deux services fassent partie des SICAD30 sous la 

direction du directeur coordinateur administratif. À ce sujet, il a été fait 

référence au projet d’AR relatif à la composition et aux règles plus précises 

de fonctionnement du service de communication et d’information de 

l’arrondissement. D’après un répondant, ce projet d’AR se trouve depuis 

plusieurs années dans une phase de projet vu la divergence d’opinions au 

sein de la police intégrée à propos du financement et vu le manque de clarté 

à propos du personnel consacré à cela au sein du SICAD. 

76. En outre, plusieurs répondants ont indiqué que le Real Time Intelligence 

Center (RTIC) est une fonctionnalité qui devrait être développée au sein 

d’un CIC. Ils voient cela comme une vraie plus-value qui peut être apportée 

tant aux équipes sur le terrain qu’aux dispatchers. Cela améliore la position 

de l’information et contribue à une meilleure évaluation des interventions. 

L’emboîtement de la Real Time Intelligence au sein du CIC est effectué de 

manière différente tant sur le plan opérationnel que sur le plan de la 

capacité. L’idée derrière la Real Time Intelligence est qu’en temps réel, 

 ···························  
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 ANPR Managed Services (AMS) ou en d’autres termes, prestation de services sur la base de l’ANPR. 

30
 Le service de communication et d’information de l’arrondissement visé à l’article 104bis de la loi du 

26 mars 2014 portant mesures d’optimalisation des services de police a vu le jour immédiatement après 

l’optimalisation de la police fédérale et la réforme des arrondissements judiciaires. La finalité était 

d’optimaliser le fonctionnement du CIA et du CIC en les regroupant dans le SICAD de l’arrondissement sous la 

responsabilité du DirCo. 
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toute une série de banques de données tant policières que non policières 

ainsi que des sources ouvertes (médias sociaux, …) soient consultées. Ceci 

dans le but de fournir aux équipes en temps réel autant d’informations 

complémentaires que possible afin de pouvoir effectuer en connaissance de 

cause l’intervention tant quant à la préparation que quant à l’exécution. 

77. Comme déjà mentionné, la ‘fonctionnalité’ de Real Time Intelligence (RTI) 

est à ce moment remplie à la carte. Dans certains arrondissements, la Real 

Time Intelligence est prévue de manière organique comme une partie 

séparée (Centre) de la capacité, dans d’autres, on préférerait l’intégrer 

dans la capacité existante et dans tâches du SICAD. De même, le type 

d’appui diffère d’une approche maximaliste à une approche minimaliste, par 

exemple en ce qui concerne la consultation de sources ouvertes. Nous 

apprenons que l’AR SICAD est en préparation et qu’on souhaiterait quand 

même tirer une ligne uniforme quant à cet aspect. 

78. Dans le rapport au Roi relatif au projet d’AR SICAD, on indique en effet que 

les SICAD devront quotidiennement mettre en place des stratégies et 

actions, basées sur la ‘real time intelligence’ et devront aider les zones de 

police à mettre en place de telles stratégies et actions. À cette fin, les 

SICAD devront entre autres disposer et utiliser promptement les moyens 

d’analyse qui permettent d’examiner et d’analyser de manière automatisée 

de grandes quantités de données (sources authentiques, médias ouverts, 

médias sociaux) rapidement, 24 heures sur 24 et 7 jours sur 7, ou de 

disposer et d’utiliser promptement l’exploitation automatisée de données 

comme les caméras qui sont équipées de la technologie ANPR. Ils devront 

également organiser leur fonctionnement routinier au niveau de 

l’arrondissement et au niveau national en optimalisant les moyens et les 

méthodes de traitement des informations, tout comme ils devront 

optimaliser la gestion du personnel pour mettre sur pied des réseaux 

‘intelligents’ qui seront la référence sur le plan de la gestion de 

l’information policière opérationnelle, au niveau tant national 

qu’international au profit des citoyens et de leur sécurité (trad. libre). 

5.3.6 Examen de l’ensemble de données 

79. Durant l’enquête de terrain, les hits provenant de l’ensemble de données 

ont été parcourus par CIC concerné afin d’avoir une idée, sur la base des 

réponses, du traitement en pratique et de pouvoir évaluer celui-ci par 

rapport aux aspects politiques et opérationnels. 

80. Il est apparu de l’ensemble de données que dans une province, on 

n’effectue en fait pas de suivi de hits parce que les chefs de corps ne le 

souhaitent pas. La fiabilité des hits n’est en effet pas assez élevée. Dans une 

autre province, il semblait que durant la période de l’ensemble de données, 



 

 

20/45 

  

il y avait un tel déficit en personnel que le suivi des hits n’avait de fait pas 

lieu. 

81. Les autres CIC dispatchaient bien des équipes en cas de hits pour lesquels 

une éventuelle intervention semblait toujours dépendre de la disponibilité 

des équipes sur le terrain ainsi que de la localisation des équipes par rapport 

au lieu du hit. 

82. Il est aussi apparu de l’ensemble de données que les hits ne sont traités 

qu’en temps réel. Ceci explique alors pourquoi certaines plaques 

d’immatriculation créent tous les jours à nouveau des hits et donc les 

processus sous-jacents comme l’établissement de fiches d’événement. 

83. Les hits anciens ne font pas l’objet d’un traitement par lots31 pour, par 

exemple faire part à une unité intéressée (unité de signalement et/ou du 

fait) des informations disponibles en vue d’une éventuelle interception. Or, 

le traitement par lots pourrait offrir des possibilités pour remédier au déficit 

en personnel au sein des CIC et/ou des équipes sur le terrain. En outre, le 

traitement par lots a l’avantage qu’on exploite les informations disponibles 

et offre également des possibilités, par exemple, de détection de schémas, 

comme déjà cité plus avant. 

84. En ce qui concerne la mise à disposition des informations disponibles en 

temps réel, il est un fait que le système de mails automatisé a été 

désactivé, mais que certains CIC ont pris l’initiative de renvoyer, au moment 

du hit, ces informations à l’unité de signalement. 

85. En ce qui concerne le renvoi de l’information du hit, on affirme souvent que 

les unités de signalement ne sont pas vraiment parties demanderesses de 

cela et le considèrent plutôt comme une charge que comme des 

informations nécessaires et/ou intéressantes. 

 ···························  
31

 En informatique, un traitement par lots (batch processing en anglais) est un enchaînement automatique 

d’une suite de commandes (processus) sur un ordinateur sans intervention d’un opérateur. Une fois que ce 

processus est terminé (quel que soit le résultat), l’ordinateur traite le lot suivant. Source : 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Traitement_par_lots. 

One of the big challenges of realtime processing solutions is to ingest, process, and store messages in 

realtime, especially at high volumes. Processing must be done in such a way that it does not block the 

ingestion pipeline. The data store must support high-volume writes. Another challenge is being able to act on 

the data quickly, such as generating alerts in realtime or presenting the data in a realtime (or near-realtime) 

dashboard. Source : https://docs.microsoft.com/en-us/azure/architecture/data-guide/big-data/real-time-

processing. 

Having a batch processing system in place gives managers and other key personnel time to do their own jobs 

without having to spend time on supervising batches. Source : 

https://www.investopedia.com/terms/b/batch-processing.asp. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Traitement_par_lots
https://docs.microsoft.com/en-us/azure/architecture/data-guide/big-data/real-time-processing
https://docs.microsoft.com/en-us/azure/architecture/data-guide/big-data/real-time-processing
https://www.investopedia.com/terms/b/batch-processing.asp
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86. Les hits en cas de plaques d’immatriculation étrangères doivent, après 

contrôle visuel, être placés dans le bon contexte de sorte que le hit puisse 

être évalué de la bonne manière pour dispatcher ou non une équipe 

d’intervention. Voir aussi le numéro 73. 

87. En parcourant les hits de l’ensemble de données, il semblait en fait que les 

choses suivantes revenaient le plus souvent : 

- on n’a pas donné suite au hit ; 

- pas d’utilité de procéder au dispatching du hit puisque le véhicule 

quitte la Belgique ; 

- il n’y avait pas d’équipe disponible ; 

- une équipe a été dispatchée. 

88. Lorsqu’une équipe a été dispatchée, le CIC ne pouvait, dans la plupart des 

cas, pas fournir d’informations exactes quant à la suite donnée. En outre, il 

semblait que les informations reprises dans les fiches d’événements ne 

correspondent pas toujours à 100% avec le déroulement réel sur le terrain. 

5.3.7 Propositions d’amélioration 

89. Le fil conducteur des propositions d’amélioration des répondants est : 

- qu’une politique d’intervention nationale doit être développée, en ce 

compris l’échange international de hits ; 

- que la fiabilité de la correction des reads doit être améliorée. Dans la 

présente enquête, on parle parfois d’un pourcentage d’erreurs de 80%. 

Après la mise en opération de l’AMS et du nouveau logiciel MCube, ceci 

devrait sans doute s’améliorer ; 

- que lors de nouveaux développements, le terrain devrait être impliqué ; 

- qu’il faut bien songer au rôle du CIC/RTIC en matière de traitement des 

hits. 

5.3.8 Perspectives d’avenir 

90. Il est souvent apparu de l’enquête de terrain que la première phase du 

projet ANPR n’est pas au point, mais que dès que la deuxième phase sera 

déployée, beaucoup des problèmes actuels se résoudront d’eux-mêmes. À ce 

sujet, il a aussi été indiqué qu’actuellement, à la veille du déploiement de 

la deuxième phase, il est prématuré de formuler des conclusions. La seconde 

phase, AMS, prévoit l’installation et le raccordement de caméras 
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supplémentaires, e.a. l’intégration des caméras existantes de la police 

locale, la réalisation d’un nouveau back office, l’accès direct pour les 

membres du personnel autorisés de la police intégrée avec de nouvelles 

fonctionnalités. 

91. En même temps, les répondants ont indiqué ne pas avoir d’idée de la charge 

de travail que l’implémentation de l’AMS impliquera. Cette incertitude 

semble leur causer des soucis, surtout à la lumière de leur cœur de métier, 

à savoir le dispatching des équipes. Un répondant a indiqué que les 

processus actuels du CIC devraient être remis en question et qu’il fallait se 

demander comment le concept d’intelligence pouvait être optimalisé dans 

le giron d’un CIC. 

5.3.9 Quelques réflexions après vérifications auprès de la police 
fédérale de la route 

92. Depuis la Direction de la police fédérale de la route, une politique 

d’intervention ANPR a été développée et diffusée à tous les responsables de 

terrain de la police fédérale de la route32. Il ressort de cette politique 

d’intervention que la Direction de la police fédérale de la route aimerait 

accorder sa vision d’intervention avec d’autres directions fédérales ainsi 

qu’avec la Commission Permanente de la Police Locale. En outre, la 

Direction de la police fédérale de la route souhaite conclure de bons accords 

de travail avec les CIC, les DirCo, les DirJud et les zones de police locale, 

étant donné que de tels accords de travail sont indispensables pour traiter 

promptement leurs interventions. 

93. Les répondants de terrain ont indiqué à plusieurs reprises que la politique 

d’action n’est pas accordée à la politique d’intervention. À titre 

d’illustration, on indique qu’un hit dans une province A conduit souvent à 

une interception dans une province B ou C. Cette réalité de terrain nécessite 

donc une politique d’intervention nationale dans laquelle la direction de la 

police administrative (DAO) pourrait assurer un rôle de coordination 

important selon certains répondants.33 

 ···························  
32

 Voir note DGA/DAH/2017-1350 du 19 octobre 2017 ayant pour objet ANPR – DAH politique (d’intervention). 

33
 Réponse du commissaire général dans le cadre du principe du contradictoire : DAO ne doit pas être 

considérée comme un dispatching faîtier ou comme une direction nationale qui établira la politique 

d’intervention de la GPI. Les règles relatives à cette politique sont contenues dans la GPI 49 précédemment 

citée et la Directive Ministérielle MFO-7 du 28 mars 2014 relative à la gestion d’événements dynamiques non 

planifiés pour lesquels une intervention policière supralocale immédiate et coordonnée est mise en oeuvre 

(trad. libre). Réaction du Comité permanent P : Le Comité permanent P tient à souligner que nonobstant la 

réglementation citée, certains répondants sur le terrain étaient d’avis que pour les événements supra-

provinciaux (p. ex. alerte policière), un rôle de coordination de la part de DAO pourrait constituer une plus-

value opérationnelle. À cet égard, le Comité permanent P souhaite attirer l’attention sur l’enquête de 
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94. De plus, les responsables de terrain indiquent que les équipes sont parties 

demanderesses d’être dispatchées pour traiter les hits ANPR. Lorsque des 

équipes sur le terrain sont bien dirigées de sorte qu’elles puissent procéder 

en temps réel à une interception, ceci a un effet positif sur leur motivation. 

Un facteur de succès critique est ici, vu la vitesse à laquelle le véhicule en 

question se déplace, une coordination optimale entre les divers CIC 

provinciaux, en collaboration ou non avec la DAO. 

95. Il est aussi apparu que des hits provenant de signalements au sein du 

territoire Schengen n’étaient pas toujours corrects en ce sens où dans le 

pays du signalement, on oubliait de désignaler. De tels oublis hypothèquent 

gravement la possibilité de faire appel à l’équipe concernée parce que tout 

doit être vérifié avant que le conducteur ne puisse disposer. 

96. Dans la plupart des cas, un traitement de hit se fait par les équipes 

régulières et une capacité supplémentaire n’est prévue 

qu’exceptionnellement. Selon un responsable de terrain, ceci explique le 

faible nombre d’interceptions. Cela n’a donc de sens, selon le répondant, de 

donner effectivement suite à un hit que si les conditions suivantes sont 

remplies : 1) une très haute priorité du hit, 2) un bref délai entre le hit et le 

dispatching de l’équipe et 3) la proximité de l’équipe par rapport à la 

localisation du hit. 

6. Conclusions 

6.1 Préface 

97. Il convient tout d’abord de souligner que les conclusions concernent le 

fonctionnement de la police fédérale puisque le traitement des hits semble 

presque exclusivement se situer dans le fonctionnement de la police 

fédérale, contrairement à la question d’enquête. Au départ, le but était 

d’examiner le traitement des hits de plaques d’immatriculation volées au 

sein de la police intégrée. 

2.                                                                                                              

contrôle sur « La coordination, l’efficience et l’efficacité de l’intervention policière lors de situations de 

crise aiguës et de déplacements de suspects ».  

https://comitep.be/document/onderzoeksrapporten/2011_07_07_FR_crisis_situations.pdf. Dans le cadre de 

cette enquête, le Comité permanent P a formulé e.a. la recommandation suivante concernant la circulaire 

GPI 49 : le commissaire général de la police fédérale doit encourager les DirCos à conclure les « volets 

spécifiques » prévus dans la circulaire GPI 49 du 19 mai 2006 relative au plan de services des centres 

d’information et de communication, et ce dans tous les arrondissements, et doit prendre des initiatives pour 

que ces conventions soient à ce point uniformes que d’éventuels points litigieux ne peuvent avoir d’impact 

négatif sur des opérations qui dépassent les frontières d’arrondissements ou de CIC (telles que des 

poursuites). 

https://comitep.be/document/onderzoeksrapporten/2011_07_07_FR_crisis_situations.pdf
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98. Il faut également souligner que la présente enquête ne traite que du 

traitement des hits. Les conclusions ci-dessous n’ont donc rien à voir avec 

l’exploitation des informations disponibles provenant des hits et reads à des 

fins de recherche. En ce qui concerne cette dernière, c’est ce qu’on a appris 

en marge de la présente enquête, on peut affirmer que le système ANPR est 

souvent utilisé avec succès. L’exploitation du système ANPR à des fins de 

recherche est toutefois en dehors du champ de la présente enquête et les 

conclusions formulées ci-dessous ne concernent donc pas cela. 

99. Comme déjà indiqué, cette enquête concerne la première phase du projet 

ANPR. La seconde phase, dénommée projet AMS, sera prochainement 

déployée selon les répondants et est déjà utilisée en phase de test. Puisque 

l’AMS prévoit un nouveau back office34 et que de nouvelles fonctionnalités 

seront prévues, les répondants ont donc indiqué que les conclusions 

formulées sur la base de la première phase pouvaient être dépassées dès 

que l’AMS sera opérationnel. 

100. Indépendamment de ce qui précède, les conclusions et recommandations 

sur la base de la présente enquête semblent toutefois avoir du sens parce 

qu’elles peuvent toujours être utilisées comme input pour la suite du 

déploiement phasé du projet ANPR. 

101. Il est aussi apparu de la présente enquête que tous les répondants se sont 

montrés très ouverts et constructifs. Certains répondants ont fait entendre 

que le questionnement de l’enquête de terrain les faisait eux-mêmes 

réfléchir à certains processus et qu’ils allaient, le cas échéant, les corriger 

sur cette base. 

6.2 Vision, stratégie et politique 

102. D’un point de vue quantitatif, il y a une énorme différence en nombre de 

caméras ANPR placées en Flandre et en Wallonie. Ceci a non seulement un 

impact sur le nombre de hits en tant que tel, mais aussi sur la capacité 

humaine de traitement.  

103. D’un point de vue technique et qualitatif, le projet ANPR offre beaucoup de 

possibilités de sorte que dans un paysage policier idéal et intégré, il peut 

être question d’un bouclier de caméras vraiment équilibré. La réalité est 

toutefois autre parce que le traitement automatisé nécessite des 

traitements humains supplémentaires et une vision opérationnelle. Il est 

également apparu que les choix politiques s’imposent vu les limitations de 

capacité, surtout lorsque toujours plus de caméras ANPR seront placées, ce 

qui semble être la réalité et l’avenir. 

 ···························  
34

 On vise par-là les processus de traitement sous-jacents. 
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104. À la veille du déploiement de l’AMS, où e.a. les caméras existantes de la 

police locale seront intégrées, le succès dépendra de la mesure dans 

laquelle la police locale et les CIC trouvent une base pour la politique 

d’intervention en matière de traitement des hits et de la manière dont la 

mise en œuvre technique sera anticipée quant aux implications 

opérationnelles. 

105. Le niveau central est confronté à une rotation de personnel en ce qui 

concerne l’occupation de positions-clés end to end dans le projet ANPR et 

subit la critique de la part du terrain selon laquelle le terrain a été 

insuffisamment impliqué dans la mise en place du projet. La mise en œuvre 

avait en effet des implications et responsabilités opérationnelles comme 

savoir comment il faut traiter les hits ainsi que les informations disponibles. 

Cette responsabilité a été repoussée depuis le niveau central vers les unités 

de terrain et ceci a conduit à une approche policière de terrain très 

morcelée. 

106. Il est également apparu que le traitement des hits au niveau des CIC était 

effectué de manière très différente et que l’interception effective 

dépendait de la capacité en personnel. En outre, il est apparu que la 

manière dont les CIC dispatchent les équipes d’intervention est très 

différente d’une province à l’autre. Parfois, toutes les équipes 

d’intervention sont dispatchées depuis le CIC, mais il apparait que certains 

CIC ne dispatchent pas certaines zones de police. Ces manières d’agir 

semblent être des décisions de police et ne semblent pas accordées avec les 

autorités judiciaires et/ou administratives. 

107. De plus, la fonction de traitement des hits au sein des CIC ne semblait pas 

un processus primaire, de sorte que cette fonctionnalité – qui n’a en outre 

actuellement pas de base légale au sein du SICAD- est souvent délaissée en 

premier au profit des tâches propres, à savoir le dispatching des équipes. À 

cet égard, la question se pose de savoir si cela doit être une fonction 

distincte, ou si elle doit être incluse dans le développement d’un RTIC ou si 

elle devrait/pourrait faire partie des tâches d’un dispatcher35. 

108. La manière dont le système ANPR a été conçu génère énormément de hits. 

Il est inhérent à un hit qu’on s’attende à ce que l’information disponible 

soit exploitée. Il ressort de la présente enquête que la police ne peut 

traiter de manière optimale les hits provenant de la première phase. 

Lorsqu’un hit apparaît suite à un vol et que la police, suite au hit, dispose 

d’informations complémentaires qui peuvent mener à des éclaircissements, 

 ···························  
35

 Réponse du commissaire général dans le cadre du principe du contradictoire : Il peut s’agir d’une tâche de 

dispatcher ou de calltaker : dans certaines provinces, un ‘hit’ est considéré comme une forme de calltaking, 

ce qui n’est pas illogique, étant donné qu’un fait est signalé (en l’occurrence un vol), certes pas par un être 

humain mais par un outil technique (trad. libre). 
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il est logique qu’on attende de la police intégrée qu’elle y réagisse de 

manière adéquate. Un citoyen dont la plaque d’immatriculation a été volée 

et qui a été vue plusieurs fois par une caméra peut vraisemblablement 

considérer que la police fournira des efforts suffisants quant aux 

informations complémentaires qui sont disponibles au sein de la police. 

109. Lorsque l’AMS sera opérationnel, ceci conduira incontestablement à encore 

plus de hits, et donc à davantage d’attentes légitimes des autorités et des 

victimes à propos de l’exploitation optimale des informations disponibles. 

110. Il ressort de la présente enquête qu’au niveau des CIC, le risque de disposer 

d’informations complémentaires n’a pas été mis en avant ni évalué auprès 

des responsables politiques respectifs. Réagir ou non aux hits, soit en temps 

réel, soit a posteriori, doit être examiné à la lumière des principes de la 

CP3 relative au 'système du contrôle interne' dans la police intégrée. 

111. Le noyau du système du contrôle interne est en effet le management du 

risque ou la gestion du risque où une première étape est l’identification ou 

la détection des risques. Le fait qu’à l’aide des hits, on acquiert des 

données complémentaires à propos de faits, en l’espèce des vols, mais 

qu’on n’a pas de plan de politique pour savoir quand, si et comment on doit 

porter ces informations complémentaires à la connaissance des autorités 

judiciaires semble contraire à un fonctionnement de qualité. 

Concrètement, on vise ici le fait que lorsque la police dispose d’éléments 

complémentaires à propos du vol, plus précisément que la plaque 

d’immatriculation a donné à plusieurs reprises un hit à l’endroit Y, ces 

informations doivent être portées à la connaissance des autorités 

judiciaires36. Ici, des accords avec les autorités judiciaires semblent 

indiqués. 

6.3 En ce qui concerne l’ensemble de données 

112. Il est apparu de l’ensemble de données qu’un contrôle visuel est 

effectivement nécessaire pour pouvoir évaluer la fiabilité du hit. Le 

pourcentage de reads corrects est de 36%, donc 64% de reads erronés, ce 

qui correspond à l’évaluation des reads erronés par les personnes qui les 

traitent au quotidien. 

 ···························  
36

 Art. 44/11/1 de la Loi sur la fonction de police : Tout membre des services de police qui, soit retient 

sciemment et volontairement des données à caractère personnel ou des informations présentant un intérêt 

pour l’exécution de l’action publique ou des données à caractère personnel ou des informations de police 

administrative qui peuvent donner lieu à la prise de mesures indispensables à la protection des personnes, à 

la sécurité publique ou à la santé publique, ou soit s’abstient sciemment et volontairement d’alimenter la 

BNG conformément à l’article 44/7 sera puni d’un emprisonnement d’un mois à six mois et d’une amende de 

vingt-six à cinq cents euros, ou d’une de ces peines seulement. 
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113. Sur la base des reads corrects, on peut affirmer qu’un certain nombre de 

plaques d’immatriculation continuent à créer des hits jour après jour à 

travers les diverses provinces. 

114. Un tel constat signifie que malgré le haut pourcentage de fautes, le 

système ANPR a toutefois, d’un point de vue technique et conceptuel, des 

potentialités à la lumière de la gestion de la criminalité. Les doubles checks 

visuels sont toutefois nécessaires vu le haut pourcentage de fautes. 

115. Malgré ce point de départ positif, il faut toutefois émettre des observations 

à propos du traitement en temps réel des hits sur le terrain. Tout d’abord, 

l’approche opérationnelle de terrain est accomplie de manière très 

diversifiée. Il est ainsi étrange de constater (e.a. dans l’ensemble de 

données) que certaines plaques d’immatriculation créent effectivement des 

hits jour après jour sans être interceptées. Ceci serait néanmoins possible si 

on analysait les informations disponibles des hits antérieurs. Un exemple de 

cela est donné ci-dessous au point 6.5 Approche guidée par l’information. 

6.4 Déploiement opérationnel du projet sur le terrain 

6.4.1 Réalité morcelée 

116. La manière dont le concept a été mis en place sur le terrain et selon 

laquelle le terrain lui-même peut déterminer la politique d’intervention a 

en réalité contribué à une approche opérationnelle très morcelée. 

117. La question que pose cette réalité morcelée est dans quelle mesure le 

bouclier envisagé couvre le territoire national avec la question de départ de 

savoir si le déploiement opérationnel offre des garanties en matière de 

gestion de la criminalité. Il ressort de la présente enquête que le système 

ANPR offre beaucoup de potentialités sur le plan technique, mais que le 

traitement humain et le raccord opérationnel avec le terrain semblent être 

un point névralgique. 

118. La réponse de la police en cas de hits diffère énormément d’une province à 

l’autre. Dans le pire des cas, le risque d’interception en cas de hit se réduit 

à zéro. 

119. Dans certaines provinces, la politique d’intervention a été reprise dans un 

protocole d’accord. Dans les autres provinces examinées, il semblait que la 

politique d’intervention soit établie de manière informelle. 

120. La transmission systématique entre les CIC en vue de l’interception est pour 

ainsi dire inexistante. Souvent, on part de la supposition que la province 

voisine détectera bien le hit. Dans la province où le hit se produit, une 

éventuelle interception dépend à nouveau en premier lieu du fait de savoir 

si on effectue un suivi du hit et, dans l’affirmative, si une capacité 
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d’intervention est prévue conformément à une politique d’intervention. Il 

apparaît souvent qu’il n’est plus opportun de rouler derrière le hit parce 

que ce véhicule est depuis déjà trop loin. Or, une approche guidée par 

l’information tant en temps réel en traitement par lots (voir infra) pourrait 

offrir une plus-value37. 

121. Il est également apparu que l’échange international des hits n’était pas une 

évidence. 

122. La politique d’intervention ANPR morcelée entrave potentiellement la 

garantie légale que la police intégrée doit offrir aux autorités et aux 

citoyens un service équivalent sur tout le territoire du Royaume 

conformément à l’article 3 de la LPI. 

123. Dans l’exposé des motifs de la proposition de loi organisant un service de 

police intégré, structuré à deux niveaux, on affirme en effet qu’on a 

précisément retenu un modèle d’intégration parce qu’il permettra un 

fonctionnement cohérent et équilibré des services de police. En outre, 

l’approche globale de la structure policière intégrée et le principe du 

service équivalent doivent être garantis.  

124. Dans le projet d’AR38 relatif à la composition et aux règles plus précises de 

fonctionnement du service de communication et d’information de 

l’arrondissement, on a déjà repris qu’à propos du fonctionnement du SICAD, 

il faut tenir compte de l’obligation de fournir un service équivalent sur tout 

le territoire du Royaume en tenant compte de la politique de sécurité 

fédérale et zonale. 

6.4.2 Performance du bouclier 

125. Tant l’ensemble de données que l’enquête de terrain ont montré que les 

hits automatisés ne doivent pas être pris à la lettre. Le pourcentage de 

fautes de la corrélation entre l’image de la caméra et les données 

disponibles dans les fichiers est très élevé. Un contrôle manuel/visuel 

s’impose donc toujours pour pouvoir évaluer le hit à la lumière de la suite 

de l’intervention. 

126. La (non-)fiabilité a des conséquences quant à la manière dont on gère les 

hits sur le terrain et quant à la politique d’intervention liée à cela. Ceci a 

 ···························  
37

 Réponse du commissaire général dans le cadre du principe du contradictoire : La transmission 

d’informations entre provinces se fait de manière plus automatisée. La programmation peut prévoir que les 

événements de ‘hits’ sont transférés lorsque le ‘hit’ est causé par une caméra à la frontière où le véhicule 

quitte la province. Autrement dit, deux événements sont automatiquement créés : 1 pour la ZP où se trouve 

la caméra et 1 pour la province dans laquelle se retrouve le véhicule (trad. libre). 

38
 En ce qui concerne le projet d’AR, on se réfère également au point 5.3.5. Mécanismes de coordination. 



 

 

29/45 

  

également une influence sur la motivation du personnel à propos du 

traitement des hits. 

127. Indépendamment de la problématique précitée qui est d’abord liée à la 

performance du logiciel, le système ANPR crée énormément de données qui 

peuvent être exploitées soit en temps réel, soit par lots et qui peuvent 

entraîner une plus-value. La condition sine qua non est une bonne 

coordination avec le terrain. 

128. Des questions peuvent se poser à propos du bouclier envisagé, surtout en ce 

qui concerne l’optimisation des chances de résoudre des faits. Ces 

occasions ne sont actuellement pas saisies de manière optimale, 

principalement en raison de la fiabilité des hits et de la problématique 

relative à la capacité en personnel et/ou à la concrétisation des tâches. On 

est conscient de cette problématique, mais on ne semble pas examiner cela 

de manière formelle conformément à la circulaire CP3 relative au 'système 

du contrôle interne' dans la police intégrée. 

6.5 Approche guidée par l’information 

129. Si, sur la base des données disponibles, on faisait des analyses, on pourrait, 

par exemple, déterminer un sens de circulation et donc le transmettre de 

manière proactive à une autre province/à l’étranger en vue d’une 

interception. Une telle approche proactive guidée par l’information semble, 

dans la présente enquête, actuellement inexistante39. 

130. Il apparaît pourtant de la présente enquête qu’une approche proactive 

guidée par l’information pourrait effectivement offrir des possibilités40. 

Pour cela, on se réfère, à titre d’illustration à une plaque d’immatriculation 

reprise dans les tableaux. Cette plaque d’immatriculation a créé dans la 

province concernée depuis la date de signalement 22 hits, toujours au 

même passage de frontière, et à chaque fois entre 03h40 et 04h17. 

L’installation d’un dispositif au passage de frontière entre 03h40 et 04h17 

aurait très vraisemblablement pu mener à l’interception du véhicule et 

faire cesser le flux de hits. 

131. En outre, une telle approche guidée par l’information offre de nombreux 

avantages. Premièrement, la capacité pourra être utilisée de manière 

 ···························  
39

 Réponse du commissaire général dans le cadre du principe du contradictoire : Dans certaines provinces, le 

fonctionnement du RTIC a évolué vers une approche plus proactive, comme dans le Brabant flamand. Ainsi, 

une plaque d’immatriculation est également soumise à un contrôle en BNG après vérification de la lecture. 

Si la plaque d’immatriculation est liée à plusieurs faits ou personnes sur lesquels des informations 

complémentaires sont disponibles, celles-ci seront mises à disposition des équipes sur le terrain (trad. libre). 

40
 Cette possibilité est ici citée compte tenu de la législation en vigueur comme la Loi sur la protection des 

données, la recherche proactive, les méthodes particulières de recherche, … 



 

 

30/45 

  

orientée avec une probabilité d’arrestation supérieure ; deuxièmement, 

ceci mènera à moins de frustrations sur le terrain. Last but not least, une 

telle approche de police réduira le nombre de hits par un désignalement41 

plus rapide et une résolution des faits. 

132. Il ne semblait pas non plus y avoir de véritable interaction42 entre le CIA et 

le CIC alors que les deux font pourtant partie du SICAD et pourraient se 

compléter mutuellement en vue d’une intervention plus performante. Ceci 

semblait même être le postulat de la création du SICAD. 

133. Il est également apparu que les unités de signalement ne sont pas promptes 

à obtenir toutes les informations du hit, de sorte que toutes les possibilités 

ne sont pas utilisées au maximum pour exploiter les entités signalées par 

elles, en l’espèce, les plaques d’immatriculation, sur le plan de l’enquête. 

Pour être clairs, ceci n’a pas été accordé, dans la présente enquête, avec 

les unités de signalement. Le fait est que le système de mailing au profit 

des unités de signalement a été arrêté. Suite à cela, les unités de 

signalement ne reçoivent plus toutes les informations qui pourraient mener 

à résoudre un fait. À la lumière du fonctionnement de la police guidé par 

l’information, toutes les chances de résolution des faits ne sont pas 

utilisées. Une telle manière d’agir à la lumière du système du contrôle 

interne comporte en tant que telle des risques puisque la police intégrée 

peut disposer d’informations qui peuvent être nécessaires à l’action 

publique. 

7. Recommandations 

7.1 Vision, stratégie et politique 

134. Le Comité permanent P recommande que la police intégrée incorpore en 

son sein, sur le plan organisationnel, des fonctionnalités d’exploitation 

ANPR en tenant compte des principes de la CP3 relative au 'système du 

contrôle interne' dans la police intégrée. 

135. Le Comité permanent P recommande que la police intégrée développe une 

politique d’exploitation ANPR (en ce compris un échange international des 

hits) tant en temps réel qu’en traitement par lots, partant du système du 

contrôle interne étayé afin d’assurer un service minimal équivalent sur tout 

le territoire. 

 ···························  
41

 Nous parlons ici de la BNG et de SIS II/Schengen. 

42
 Les données du système ANPR sont bel et bien mises à disposition du CIA par les CIC, mais il n’y a pas de 

véritable interaction, ni de direction. 
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7.2 Fonctionnement opérationnel 

136. Le Comité permanent P recommande que la police intégrée augmente la 

fiabilité de la corrélation automatisée, soit les hits, de manière 

substantielle. 

137. Le Comité permanent P recommande que la police intégrée élabore une 

vision opérationnelle relative à l’investissement effectif en vue de 

l’interception de certains hits définis au préalable en temps réel ainsi que 

sur la base de l’analyse des anciens hits (traitement par lots). 

7.3 Fonctionnement guidé par l’information 

138. Le Comité permanent P recommande que la police intégrée développe une 

vision concernant le push43 des informations depuis les CIC pour certains 

hits vers les parties intéressées. 

139. Outre la recommandation précitée en matière de politique de push, le 

Comité permanent P, vu la conclusion au numéro 129, recommande 

également de développer une vision en matière de pull44 dans laquelle 

l’unité de signalement réclame des informations provenant de certains hits 

afin d’exploiter au maximum les informations disponibles. 

8. Remarques relatives au principe du 
contradictoire 

140. Le Comité permanent P se réjouit de constater que la présente enquête 

permettra d’optimiser le fonctionnement du réseau ANPR et que le groupe 

de travail Justice-Police sur la politique d’action et d’intervention prendra 

à cœur les recommandations faites en la matière. 

141. Le Comité permanent P part donc du principe que les potentialités du 

réseau ANPR seront pleinement exploités afin de contribuer, en tant que 

moyen intelligent, de manière la plus performante possible au 

renforcement de la sécurité sociale. 

 ···························  
43

 Par push on entend que les informations disponibles sont transmises d’initiative en vue d’une éventuelle 

clarification du fait. 

44
 Par pull on entend que l’unité de signalement demande elle-même des informations en vue d’une 

éventuelle clarification du fait. 
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9. Annexe : Tableaux de 12 plaques 
d’immatriculation 

TABLEAU 1 : RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 1 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation néerlandaise 1 : signalée depuis le 16-08-2019 avec comme mesure ‘saisir’ 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 05/06/2020 à 05:05 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

2 05/06/2020 à 05:05 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

3 05/06/2020 à 18:12 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

4 06/06/2020 à 05:03 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

5 06/06/2020 à 05:03 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

6 06/06/2020 à 16:27 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

7 06/06/2020 à 16:27 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

8 07/06/2020 à 05:08 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

9 07/06/2020 à 05:08 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

10 07/06/2020 à 13:29 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

11 08/06/2020 à 16:43 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

12 08/06/2020 à 16:43 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

13 09/06/2020 à 06:27 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

14 09/06/2020 à 06:27 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

15 11/06/2020 à 14:29 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

16 11/06/2020 à 14:29 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

17 11/06/2020 à 16:51 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

18 13/06/2020 à 10:56 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

19 13/06/2020 à 10:56 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

20 13/06/2020 à 18:20 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

21 15/06/2020 à 16:53 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

22 15/06/2020 à 16:53 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

23 16/06/2020 à 06:24 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

24 21/06/2020 à 17:05 heures  Frontière direction la Belgique Limbourg 

25 22/06/2020 à 06:52 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

26 22/06/2020 à 16:48 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

27 22/06/2020 om 16:48 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

28 23/06/2020 à 05:28 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

29 23/06/2020 à 16:31 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

30 23/06/2020 à 16:31 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

31 24/06/2020 à 06:33 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

32 24/06/2020 à 06:33 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

33 24/06/2020 à 17:00 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

34 24/06/2020 à 17:00 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

35 25/06/2020 à 05:40 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

36 29/06/2020 à 05:05 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 
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37 29/06/2020 à 05:05 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

Il ressort du tableau 1 que ce véhicule a créé, dans la seule province du 

Limbourg, 37 hits et ceci toujours à des passages de frontière. Souvent, 

plusieurs hits sont générés au même moment. Cela s’explique par le fait que 

plusieurs caméras sont installées au même endroit et que chaque caméra crée 

un hit. 

TABLEAU 2 :  RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 2 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation belge 2 : signalée depuis le 23-05-2020 avec comme mesure ‘saisir’ 

N  Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 05/06/2020 à 15:42 heures Frontière direction la Belgique Hainaut 

2 08/06/2020 à 14:48 heures Frontière direction la France Hainaut 

3 08/06/2020 à 18:55 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

4 09/06/2020 à 06:02 heures Frontière direction la France Hainaut 

5 09/06/2020 à 08:58 heures Frontière direction la Belgique Hainaut 

6 10/06/2020 à 14:25 heures Frontière direction la France Hainaut 

7 12/06/2020 à 14:00 heures Frontière direction la France Hainaut 

8 12/06/2020 à 15:58 heures Frontière direction la Belgique Hainaut 

9 15/06/2020 à 14:14 heures Frontière direction la France Hainaut 

10 15/06/2020 à 16:14 heures Frontière direction la Belgique Hainaut 

11 16/06/2020 à 06:15 heures Frontière direction la France Hainaut 

12 16/06/2020 à 07:58 heures Frontière direction la Belgique Hainaut 

13 16/06/2020 à 11:58 heures Frontière direction la France Hainaut 

14 16/06/2020 à 13:59 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

15 16/06/2020 à 17:52 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

16 16/06/2020 à 17:52 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

17 17/06/2020 à 00:15 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

18 18/06/2020 à 08:42 heures Arrière-pays Belgique E40 direction 

Ostende 

Flandre orientale 

19 18/06/2020 à 09:45 heures Frontière direction la France Flandre occidentale 

20 19/06/2020 à 17:01 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

21 19/06/2020 à 17:01 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

22 19/06/2020 à 23:06 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

23 22/06/2020 à 12:44 heures Arrière-pays Belgique E40 direction 

Ostende 

Flandre orientale 

24 22/06/2020 à 13:38 heures  Frontière direction la France Flandre occidentale 

25 24/06/2020 à 18:19 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

26 24/06/2020 à 18:19 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

27 25/06/2020 à 01:02 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

28 25/06/2020 à 13:33 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

29 25/06/2020 à 21:34 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

30 26/06/2020 à 13:45 heures Frontière direction la France Hainaut 

31 26/06/2020 à 19:06 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 
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32 26/06/2020 à 19:06 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

33 27/06/2020 à 00:24 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

34 27/06/2020 à 16:11 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

35 27/06/2020 à 23:50 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

36 29/06/2020 à 13:56 heures Frontière direction la France Hainaut 

Il ressort du tableau 2 que ce véhicule a créé, dans les provinces du Hainaut, de 

Flandre orientale, de Flandre occidentale et d’Anvers, 36 hits tant aux passages 

de frontière que dans l’arrière-pays. 

TABLEAU 3 :  RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 3 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation belge 3 : signalée depuis le 28-05-2020 avec comme mesure ‘saisir’ 

N  Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 31/05/2020 à 15:42 heures N9 Gentbrugge direction Gentbrugge Flandre orientale 

2 31/05/2020 à 15:43 heures N9 Gentbrugge direction Gentbrugge Flandre orientale 

3 02/06/2020 à 16:40 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

4 02/06/2020 à 16:41 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

5 10/06/2020 à 17:46 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

6 10/06/2020 à 17:47 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

7 11/06/2020 à 14:30 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

8 11/06/2020 à 14:32 heures N9 Gentbrugge direction Gentbrugge Flandre orientale 

9 11/06/2020 à 15:06 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

10 11/06/2020 à 15:07 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

11 15/06/2020 à 16:26 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

12 15/06/2020 à 16:27 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

13 16/06/2020 à 13:32 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

14 16/06/2020 à 13:32 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

15 16/06/2020 à 13:32 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

16 17/06/2020 à 18:18 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

17 17/06/2020 à 18:19 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

18 18/06/2020 à 16:17 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

19 18/06/2020 à 16:48 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

20 18/06/2020 à 20:40 heures N9 Gentbrugge direction Gentbrugge Flandre orientale 

21 18/06/2020 à 20:40 heures N9 Gentbrugge direction Gentbrugge Flandre orientale 

22 18/06/2020 à 21:10 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

23 18/06/2020 à 21:10 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

24 20/06/2020 à 14:38 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

25 20/06/2020 à 14:39 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

26 21/06/2020 à 19:21 heures  N9 Gentbrugge direction Gentbrugge Flandre orientale 

27 21/06/2020 à 13:22 heures N9 Gentbrugge direction Gentbrugge Flandre orientale 

28 21/06/2020 à 18:57 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

29 21/06/2020 à 18:58 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 

30 22/06/2020 à 13:03 heures N9 Gentbrugge direction Melle Flandre orientale 
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Après contrôle visuel des images de caméras, il s’est avéré qu’il s’agissait 

d’une plaque d’immatriculation belge. Il ressort du tableau 3 que ce véhicule a 

créé, dans la province de Flandre orientale, 30 hits sur la N9 à Gentbrugge. 

TABLEAU 4 :  RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 4 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation néerlandaise 4 : signalée depuis le 06-04-2020 avec comme mesure ‘saisir’ 

N  Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 01/06/2020 à 11:06 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

2 01/06/2020 à 17:46 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

3 03/06/2020 à 06:17 heures Arrière-pays Belgique R2 direction Gand Flandre orientale 

4 03/06/2020 à 18:16 heures Arrière-pays Belgique N101 direction 

Zandvliet 

Anvers 

5 03/06/2020 à 18:21 heures Arrière-pays Belgique N111 direction 

Zandvliet 

Anvers 

6 03/06/2020 à 18:25 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

7 04/06/2020 à 06:22 heures Arrière-pays Belgique R2 direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

8 07/06/2020 à 15:41 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

9 07/06/2020 à 16:26 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

10 07/06/2020 à 16:26 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

11 09/06/2020 à 06:19 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

12 09/06/2020 à 18:16 heures Arrière-pays Belgique R2 direction Gand Flandre orientale 

13 10/06/2020 à 06:18 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

14 10/06/2020 à 18:50 heures Arrière-pays Belgique R2 direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

15 12/06/2020 à 18:04 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

16 17/06/2020 à 06:03 heures Arrière-pays Belgique N101 Zandvliet 

richting Schelde 

Anvers 

17 17/06/2020 à 06:04 heures Arrière-pays Belgique N101 Zandvliet 

richting A12 

Anvers 

18 17/06/2020 à 06:14 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

19 17/06/2020 à 18:39 heures Arrière-pays Belgique R2 direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

20 18/06/2020 à 05:52 heures Arrière-pays Belgique N101 Zandvliet 

richting Schelde 

Anvers 

21 18/06/2020 à 06:02 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

22 20/06/2020 à 18:13 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

23 25/06/2020 à 06:12 heures Arrière-pays Belgique N101 Zandvliet 

richting Schelde 

Anvers 
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24 25/06/2020 à 06:23 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

25 25/06/2020 à 11:22 heures Arrière-pays Belgique R2 direction Gand Flandre orientale 

26 25/06/2020 à 18:24 heures  Arrière-pays Belgique R2 direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

27 26/06/2020 à 06:16 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

28 26/06/2020 à 18:39 heures Arrière-pays Belgique R2 direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

29 28/06/2020 à 18:17 heures Arrière-pays Belgique Doel direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

30 29/06/2020 à 06:38 heures Arrière-pays Belgique R2 direction les 

Pays-Bas 

Flandre orientale 

Il ressort du tableau 4 que ce véhicule a créé, dans les provinces d’Anvers et de 

Flandre orientale, 30 hits et ceci tant aux passages de frontière que dans 

l’arrière-pays. 

TABLEAU 5 :  RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 5 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation belge 5 : signalée depuis le 05-06-2020 avec comme mesure ‘saisir’ 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 30/05/2020 à 03:47 heures Frontière direction la France Hainaut 

2 31/05/2020 à 03:44 heures Frontière direction la France Hainaut 

3 01/06/2020 à 03:54 heures Frontière direction la France Hainaut 

4 02/06/2020 à 03:48 heures Frontière direction la France Hainaut 

5 03/06/2020 à 03:59 heures Frontière direction la France Hainaut 

6 04/06/2020 à 03:46 heures Frontière direction la France Hainaut 

7 05/06/2020 à 03:54 heures Frontière direction la France Hainaut 

8 07/06/2020 à 03:57 heures Frontière direction la France Hainaut 

9 08/06/2020 à 04:08 heures Frontière direction la France Hainaut 

10 09/06/2020 à 03:57 heures Frontière direction la France Hainaut 

11 11/06/2020 à 04:02 heures Frontière direction la France Hainaut 

12 12/06/2020 à 03:54 heures Frontière direction la France Hainaut 

13 13/06/2020 à 03:58 heures Frontière direction la France Hainaut 

14 14/06/2020 à 04:04 heures Frontière direction la France Hainaut 

15 15/06/2020 à 03:52 heures Frontière direction la France Hainaut 

16 16/06/2020 à 03:48 heures Frontière direction la France Hainaut 

17 17/06/2020 à 03:40 heures Frontière direction la France Hainaut 

18 18/06/2020 à 04:00 heures Frontière direction la France Hainaut 

19 19/06/2020 à 04:05 heures Frontière direction la France Hainaut 

20 20/06/2020 à 03:54 heures Frontière direction la France Hainaut 

21 21/06/2020 à 03:49 heures Frontière direction la France Hainaut 

22 22/06/2020 à 03:57 heures Frontière direction la France Hainaut 

23 23/06/2020 à 04:17 heures Frontière direction la France Hainaut 
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24 24/06/2020 à 04:01 heures Frontière direction la France Hainaut 

25 25/06/2020 à 03:45 heures Frontière direction la France Hainaut 

26 26/06/2020 à 03:53 heures Frontière direction la France Hainaut 

27 27/06/2020 à 03:29 heures  Frontière direction la France Hainaut 

28 28/06/2020 à 03:58 heures Frontière direction la France Hainaut 

29 29/06/2020 à 03:49 heures Frontière direction la France Hainaut 

Il ressort du tableau 5 que ce véhicule a créé, dans la seule province du 

Hainaut, 29 hits dont 22 hits après la période de signalement et ceci toujours 

au même passage de frontière. En outre, nous avons remarqué que tous ces hits 

se situaient entre 03:40 heures et 04:17 heures. Les premiers SEPT se situent 

avant la période de signalement. Ils sont donc apparus a posteriori suite à la 

requête de l’ensemble des données et ont été barrés. Pour plus d’informations, 

nous renvoyons le lecteur au numéro 36. 

TABLEAU 6 :  RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 6 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation néerlandaise 6 : signalée depuis le 16-03-2020 avec comme mesure ‘saisir’ 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 30/05/2020 à 18:20 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

2 03/06/2020 à 06:08 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

3 03/06/2020 à 18:57 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

4 04/06/2020 à 11:10 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

5 05/06/2020 à 18:03 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

6 06/06/2020 à 09:42 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

7 06/06/2020 à 13:00 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

8 08/06/2020 à 08:04 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

9 08/06/2020 à 18:09 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

10 09/06/2020 à 13:48 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

11 09/06/2020 à 15:32 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

12 11/06/2020 à 08:29 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

13 11/06/2020 à 18:45 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

14 12/06/2020 à 08:08 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

15 12/06/2020 à 18:11 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

16 12/06/2020 à 18:11 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

17 13/06/2020 à 17:34 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

18 15/06/2020 à 08:00 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

19 15/06/2020 à 18:20 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

20 15/06/2020 à 18:20 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

21 18/06/2020 à 08:45 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

22 19/06/2020 à 18:30 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

23 19/06/2020 à 18:30 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

24 22/06/2020 à 07:13 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

25 26/06/2020 à 08:13 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

26 27/06/2020 à 07:58 heures Frontière direction la Belgique Anvers 
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Après contrôle visuel des images de caméras, il s’est avéré qu’il s’agissait 

d’une plaque d’immatriculation néerlandaise. Il ressort du tableau 6 que ce 

véhicule a créé, dans la seule province d’Anvers, 26 hits et ceci toujours aux 

DEUX mêmes passages de frontière. 

TABLEAU 7 :  RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 7 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation française 7 : signalée depuis le 17-01-2015 avec comme mesure ‘saisir’ 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 31/05/2020 à 23:11 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

2 31/05/2020 à 23:11 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

3 04/06/2020 à 19:22 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

4 06/06/2020 à 16:07 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

5 06/06/2020 à 16:07 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

6 06/06/2020 à 21:50 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

7 06/06/2020 à 21:50 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

8 08/06/2020 à 20:20 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

9 08/06/2020 à 20:20 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

10 09/06/2020 à 12:23 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

11 09/06/2020 à 12:23 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

12 10/06/2020 à 20:18 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

13 10/06/2020 à 20:18 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

14 11/06/2020 à 19:11 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

15 12/06/2020 à 12:23 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

16 12/06/2020 à 12:23 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

17 12/06/2020 à 18:54 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

18 12/06/2020 à 18:54 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

19 13/06/2020 à 19:01 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

20 14/06/2020 à 16:52 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

21 14/06/2020 à 16:52 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

22 14/06/2020 à 20:41 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

23 14/06/2020 à 20:41 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

24 19/06/2020 à 15:47 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

25 19/06/2020 à 15:46 heures Frontière direction la Belgique Flandre occidentale 

Après contrôle visuel des images de caméras, il s’est avéré qu’il s’agissait 

d’une plaque d’immatriculation française. Il ressort du tableau 7 que ce 

véhicule a créé, dans la seule province de Flandre occidentale, 25 hits et ceci 

toujours au même passage de frontière et uniquement en direction de la 

Belgique. 
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TABLEAU 8 :  RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 8 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation néerlandaise 8 : signalée depuis le 07-09-2018 avec comme mesure ‘saisir’ 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 02/06/2020 à 18:13 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

2 04/06/2020 à 09:53 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

3 04/06/2020 à 12:44 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

4 04/06/2020 à 15:48 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

5 04/06/2020 à 18:55 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

6 04/06/2020 à 18:55 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

7 05/06/2020 à 08:48 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

8 05/06/2020 à 11:58 heures Frontière direction la France Hainaut 

9 05/06/2020 à 14:55 heures Frontière direction la Belgique Hainaut 

10 07/06/2020 à 15:16 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

11 07/06/2020 à 15:16 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

12 08/06/2020 à 08:23 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

13 09/06/2020 à 14:01 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

14 11/06/2020 à 09:41 heures Frontière direction les Pays-Bas  Anvers 

15 11/06/2020 à 09:41 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

16 11/06/2020 à 17:50 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

17 15/06/2020 à 19:53 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

18 19/06/2020 à 15:35 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

19 22/06/2020 à 19:45 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

20 22/06/2020 à 19:45 heures Frontière direction les Pays-Bas Anvers 

21 26/06/2020 à 08:09 heures Frontière direction la Belgique Anvers 

Après contrôle visuel des images de caméras, il s’est avéré qu’il s’agissait 

d’une plaque d’immatriculation néerlandaise. Il ressort du tableau 8 que ce 

véhicule a créé, dans les provinces du Hainaut et d’Anvers, 21 hits. 

TABLEAU 9 :  RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 9 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation belge 9 : signalée depuis le 22-06-2020 avec comme mesure ‘saisir’. 

Également vol du véhicule. 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 03/06/2020 à 06:22 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

2 03/06/2020 à 06:22 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

3 04/06/2020 à 06:24 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

4 05/06/2020 à 06:30 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

5 08/06/2020 à 06:30 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

6 09/06/2020 à 06:23 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

7 10/06/2020 à 06:21 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

8 11/06/2020 à 06:19 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

9 12/06/2020 à 06:19 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 
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10 15/06/2020 à 06:23 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

11 15/06/2020 à 16:20 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

12 17/06/2020 à 16:20 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

13 18/06/2020 à 22:57 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

14 18/06/2020 à 17:05 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

15 19/06/2020 à 15:43 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

16 26/06/2020 à 05:44 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

17 29/06/2020 à 05:59 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

18 29/06/2020 à 05:59 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

Après contrôle visuel des images de caméras, il s’est avéré qu’il s’agissait 

d’une plaque d’immatriculation belge. Il ressort du tableau 9 que ce véhicule a 

créé, dans la seule province de Limbourg, 18 hits dont TROIS hits après la 

période de signalement et ceci toujours au même passage de frontière. Les 15 

premiers hits se situent avant la période de signalement. Ils sont donc apparus 

a posteriori suite à la requête de l’ensemble de données et ont été barrés. 

Pour plus d’informations, nous renvoyons le lecteur au numéro 36. 

TABLEAU 10 : RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 10 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation lituanienne 10 : signalée depuis le 25-08-2011 avec comme mesure ‘saisir’. 

Également vol du véhicule. 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 02/06/2020 à 15:27 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

2 02/06/2020 à 18:29 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

3 02/06/2020 à 18:29 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

4 03/06/2020 à 16:37 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

5 03/06/2020 à 16:37 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

6 05/06/2020 à 07:03 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

7 05/06/2020 à 07:03 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

8 18/06/2020 à 00:00 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

9 18/06/2020 à 00:00 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

10 18/06/2020 à 04:24 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

11 18/06/2020 à 04:24 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

12 20/06/2020 à 00:24 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

13 20/06/2020 à 00:24 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

14 20/06/2020 à 11:26 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

15 20/06/2020 à 11:26 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

Après contrôle visuel, il s’est avéré qu’il s’agissait d’une plaque 

d’immatriculation étrangère. Il ressort du tableau 10 que ce véhicule a créé, 

dans la seule province de Limbourg, 15 hits et ceci toujours au même passage 

de frontière. Il s’est avéré que ce n’était pas le véhicule effectivement signalé. 
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TABLEAU 11 : RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 11 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation belge 11 : signalée du 27-06-2020 au 30/06/2020 avec comme mesure 

‘saisir’. Également vol du véhicule. 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 08/06/2020 à 08:23 heures Arrière-pays Belgique E40 direction Ostende Flandre orientale 

2 09/06/2020 à 08:34 heures Arrière-pays Belgique E40 direction Ostende Flandre orientale 

3 11/06/2020 à 08:42 heures Arrière-pays Belgique E40 direction Ostende Flandre orientale 

4 15/06/2020 à 08:37 heures Arrière-pays Belgique E40 direction Ostende Flandre orientale 

5 17/06/2020 à 08:38 heures Arrière-pays Belgique E40 direction Ostende Flandre orientale 

6 18/06/2020 à 08:34 heures Arrière-pays Belgique E40 direction Ostende Flandre orientale 

7 22/06/2020 à 08:36 heures Arrière-pays Belgique E40 direction Ostende Flandre orientale 

8 23/06/2020 à 08:31 heures Arrière-pays Belgique E40 direction Ostende Flandre orientale 

9 28/06/2020 à 01:55 heures Arrière-pays Belgique N460 direction Alost Flandre orientale 

Après contrôle visuel des images de caméras, il s’est avéré qu’il s’agissait 

d’une plaque d’immatriculation belge. Il ressort du tableau 11 que cé véhicule 

a créé, dans la seule province de Flandre orientale, 9 hits dont UN hit après la 

période de signalement et ceci, à l’exception de ce hit, toujours au même 

endroit dans l’arrière-pays. Les HUIT premiers hits se situent avant la période 

de signalement. Ils sont donc apparus a posteriori suite à la requête de 

l’ensemble de données et ont été barrés. Pour plus d’informations, nous 

renvoyons le lecteur au numéro 36. 

TABLEAU 12 : RELEVÉ DES HITS DE LA PLAQUE D’IMMATRICULATION 12 EN 

BELGIQUE DURANT LA PÉRIODE DU 29/05/2020 AU 29/06/2020 

Plaque d’immatriculation belge 12 : signalée du 26/06/2020 au 27/07/2020 avec comme mesure 

‘saisir’. Également vol du véhicule. 

N° Moment du read Localisation et sens de circulation CIC concerné 

1 04/06/2020 à 23:15 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

2 05/06/2020 à 00:29 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

3 05/06/2020 à 00:29 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

4 09/06/2020 à 23:02 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

5 09/06/2020 à 23:02 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

6 11/06/2020 à 23:11 heures Frontière direction les Pays-Bas Limbourg 

7 12/06/2020 à 00:24 heures Frontière direction la Belgique Limbourg 

Après contrôle visuel des images de caméras, il s’est avéré qu’il s’agissait 

d’une plaque d’immatriculation belge. Il ressort du tableau 12 que ce véhicule 

a créé, dans la seule province de Limbourg, 7 hits et ceci toujours au même 

passage de frontière. Tous les SEPT hits se situent avant la période de 

signalement. Ils sont donc apparus a posteriori suite à la requête de l’ensemble 

des données et ont été barrés. Pour plus d’informations, nous renvoyons le 

lecteur au numéro 36. 
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10. Liste d’abréviations 

AMS ANPR Managed Services 

ANPR Automatic NumberPlate Recognition 

AR Arrêté royal 

BNG Banque de données nationale générale 

CAD Computer Aided Dispatching 

CIA Carrefour d’information d’arrondissement 

CIC Centre d’information et de communication de la 

police fédérale 

COC Organe de contrôle de l’information policière 

DAO Direction des opérations de police administrative 

DirCo Directeur coordinateur administratif 

DirJud Directeur judiciaire 

DRI Direction de l’information de police 

LAPI Lecture automatisée des plaques d’immatriculation 

LFP Loi sur la fonction de police 

LPI Loi organisant un service de police intégré, structuré 

à deux niveaux 

MB Moniteur belge 

OCR Optical Character Recognition 

RTIC Real Time Intelligence Center 

SICAD Service d’information et de communication de 

l’arrondissement 

SIS II Système d’information Schengen de la deuxième 

génération 

ZP Zone de police 
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Note à l’attention de la Commission de suivi parlementaire 
faisant suite à la discussion du rapport relatif à l’enquête 

de contrôle ANPR 

 

Lors de la discussion de ce rapport, des questions ont été posées sur la 

répartition géographique des 172 caméras de la première phase (Strix) et sur 

les raisons sous-jacentes à cette répartition. 

Comme l’ensemble de données utilisé dans l’enquête de contrôle couvre la 

période du 29 mai au 29 juin 2020, la réponse s’appuie sur une note de DRI 

esquissant un état des lieux du projet national ANPR datant de la même 

période. 

Cette note de DRI mentionne les sites de caméras suivants connectés au réseau 

lors de la première phase, à savoir les caméras appartenant : 

- à la Police Fédérale à hauteur des passages frontaliers sur les 

autoroutes ; 

- au Havenbedrijf Antwerpen ;  

- à la Région flamande (routes régionales, parking Westkerke E40 et 

aéroports de Deurne et d’Ostende) ;  

- à l’aéroport de Charleroi-Gosselies. 

Il convient de noter que parfois plusieurs caméras ont été placées sur un même 

site. 

La première phase a été réalisée sur la base d’un contrat-cadre de la Région 

flamande et a été opérationnalisée le 17 novembre 2017. 

En ce qui concerne le développement et l’intégration de la deuxième phase 

(AMS) (ANPR Management Services) des sites de caméras ANPR, la différence 

entre le nombre de sites de caméras peut s’expliquer d’un point de vue 

historique, le système ANPR étant intégré depuis plus longtemps en Flandre 

qu’en Wallonie. 

Afin de réaliser cette deuxième phase, il a été fait appel à un nouveau contrat-

cadre, qui a été attribué à l’Association momentanée TV Proximus Trafiroad le 

3 janvier 2018. 

Les questions faisaient également souvent référence au fonctionnement de 

l’ANPR au niveau de la police locale et plus particulièrement à l’utilisation à 

des fins de recherche des images générées par les caméras ANPR, d’une part, 

et à l’utilisation sur le plan politique des caméras ANPR pour des actions 

spécifiques ou la recherche spécifique de certaines infractions ou formes de 

criminalité ou encore la recherche d’un auteur recherché bien défini, d’autre 

part.  De nombreux exemples montrent, en effet, que l’exploitation de ces 

données dans le cadre d’enquêtes concrètes représente une plus-value. 

Cependant, tel n’était pas l’objet de la présente enquête de contrôle. 
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Le rapport de l’enquête de contrôle s’est toutefois limité au traitement des 

hits ANPR de plaques d’immatriculation volées au sein de la Police Fédérale 

pour les caméras ANPR de la première phase. 

Les conclusions n’ont donc rien à voir avec l’exploitation des informations 

disponibles issues des reads et des hits à des fins de recherche. 

En ce qui concerne ce dernier aspect, on peut poser - comme on l’a appris en 

marge de cette enquête - que le système ANPR est souvent utilisé avec succès à 

cette fin. 

En premier lieu, chaque caméra ANPR lira/reconnaîtra les plaques 

d’immatriculation de tous les véhicules qui passent à l’aide d’un lecteur de 

reconnaissance optique de caractères, ce qu’on appelle un read. 

En second lieu, ce read est comparé avec d’autres banques de données  

Lorsque la comparaison du read correspond aux données reprises dans une 

banque de données, en l’espèce les plaques d’immatriculation volées, ou en 

d’autres termes, lorsque les deux sont en corrélation, un hit se crée.  

Ce processus a lieu de manière entièrement automatisée mais la fiabilité et la 

validation du hit nécessitent pourtant un contrôle visuel de la photo et de la 

correction du signalement. 

Les hits de cette enquête spécifique sont tous parvenus aux postes de travail 

des centres de communication provinciaux de la police fédérale (CIC). Ensuite, 

il a été vérifié visuellement si le read initial avait été lu correctement. 

En raison de la pertinence de l’ensemble de données, tous les CIC n’ont pas été 

impliqués dans cette enquête. 

Lors de l’enquête de terrain, on a vérifié le processus de traitement des hits, la 

coordination/le flux d’informations et la politique d’information au sein de la 

police intégrée, toutefois uniquement au sein de la police fédérale. 

À cet égard, il a été constaté que le traitement des hits se limite presque 

exclusivement au traitement en temps réel, à savoir, en l’espèce, le contrôle 

visuel de la plaque d’immatriculation combiné ou non à la consultation des 

banques de données disponibles et de sources ouvertes (real time intelligence 

center). 

Par conséquent, les CIC n’ont pas analysé les hits anciens en vue d’éventuelles 

interceptions futures et n’ont pas cherché à trouver un certain schéma de 

déplacement en vue de procéder de manière proactive et avec une certaine 

probabilité à l’interpellation. Cependant, cela serait possible en faisant usage 

du traitement par lots. 

L’enquête a également montré qu’en pratique, une équipe d’interpellation n’a 

été que rarement ou jamais envoyée pour les hits faisant l’objet de l’enquête. 

Enfin, en ce qui concerne le très haut pourcentage de reads erronés, le rapport 

a également indiqué que le pourcentage de fautes du nouveau système AMS 

sera beaucoup plus faible, mais qu’en tout état de cause, chaque hit doit être 

contrôlé visuellement par un opérateur. 


